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Executive summary 
En juin 2019, l'Union européenne et les pays du Mercosur (Brésil, Argentine, Uruguay et Paraguay) 
sont parvenus à un accord sur la portée et le contenu de leur traité commercial. Dans les prochains 
mois, la révision juridique des textes TX ӃŻJNN­³T sera finalisée et ӃŻaccord sera ensuite soumis à 
ӃŻJ°°³­MJº ­« TX´ États membres . 

Grace à ce rapport, le SPF Economie souhaite fournir au lecteur, un aperçu des relations 
économiques existantes entre la Belgique et les pays du Mercosur sur la base de statistiques 
officielles. Il vise également à donner un aperçu, au niveau sectoriel, des défis que l'accord posera 
et des opportunités qu'il offrira. En effet, ´Ä ºX ► ӃJ ª ´X X« ¯ÄÆ³X TXcet accord commercial de 
nombreux tarifs douaniers et barrières non tarifaires au commerce devraient disparaître ou être 
réduits, facilitant ainsi le commerce des biens et des services entre l'Union européenne et les pays 
du Mercosur.  

Avec une population totale d'environ 264,4 millions d'habitants  et le Brésil comme moteur, les 
pays du Mercosur ont réalisé un produit intérieur brut d'enviro n 2.173,4 milliards d'euros en 2018, 
N­«º³X ǎǒŸǔǍǓŵӄ ª ӃӃ J³T´ TƛXÄ³­´ °­Ä³ ӃƛC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X JÉJ«º °­Ä³ ´J °J³º
une population d'environ 512,4 millions d'habitants (Royaume-Uni inclus). En 2018, les 
exportations totales de marchandises du Mercosur ont atteint près de 352,1 milliards de dollars, 
tandis que leurs importations se sont limitées à 279,8 milliards de dollars.  

Les relations économiques actuelles entre l'Union européenne et les pays du Mercosur sont 
plutôt modestes. Cela est encore plus vrai pour la Belgique, les liens économiques avec les pays 
du Mercosur étant beaucoup moins prononcés que ceux avec ses pays voisins, les autres États 
membres de l'UE, le Royaume-Uni, les États-Unis ou la Chine. Ainsi, environ 0,5 % de la valeur 
ajoutée totale  créée en Belgique provient de la demande finale des pays du Mercosur1.  

Comme on le sait, le commerce extérieur belge est principalement intra-européen. A titre 
TŻ ӃӃÄ´º³Jº ­«, les exportations vers ses 4 principaux partenaires (Allemagne, France, Pays-Bas et 
Royaume-Uni) représentent plus de la moitié de la valeur totale des exportations (une moyenne 
totale de 250 milliards au cours de la période 2014-2018). Au cours des cinq dernières années, les 
exportations vers les pays du Mercosur ont représenté en moyenne 2,3 milliards d'euros de 
marchandises (64,8 millions d'euros pour les produits agricoles et 2,2 milliards d'euros pour les 
produits industriels), tandis que les importations de la Belgique en provenance des pays du 
Mercosur ont attei nt en moyenne 1,6 milliard d'euros (183,4 millions d'euros pour les produits 
agricoles et 1,46 milliard d'euros pour les produits industriels). 

Les flux commerciaux entre les pays du Mercosur et la Belgique sont asymétriques : alors que les 
pays du Mercosur vendent principalement des produits agricoles, des matières premières ou des 
produits de première transformation en Belgique, les exportations de la Belgique sont 
principalement axées sur les produits industriels. Pour être plus précis, nos exportations actuelles 
vers les pays du Mercosur concernent principalement les catégories de produits suivantes : 
produits pharmaceutiques (24 %) ; machines et équipements (13,8 %) et automobiles, pièces et 
accessoires (10,7 %). Alors que les importations comprennent principalement des métaux précieux 
(18,4 %), des minéraux (14,1 %) et des métaux tels que le fer et l'acier (7,7 %). 

Les réductions significatives des droits de douane et la diminution des barrières non tarifaires 
devraient stimuler les échanges entre l'Union européenne (et la Belgique) et les pays du 
Mercosur.  Le SPF Economie suivra de près les effets de cet accord. Les premiers résultats de 
l'étude initiée (focalisée sur l'agriculture et l'industrie, en raison des informations disponibles sur 
les réductions tarifaires) montrent que l'accord offrira des opportunités pour de nombreux 
secteurs industriels et des défis pour un certain nombre de filières agroalimentaires spécifiques. 

                                                           
1 ;ӃÄ´ °³ⱴN ´ⱴªX«ºŵ ӃX #³ⱴ´ Ӄ Xº ӃŻ ³zX«º «Xŵ ӃJ MJ´X TX T­««ⱴX´ A E «X N­ÄÆ³J«º °J´ ӃX ;J³JzÄJÉ «  ӃŻC³ÄzÄJÉŸ 
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(« ªJº ⱳ³X TŻJNº Æ ºⱴ´ agricoles, les secteurs des bovins, de la volaille et de la betterave pourraient 
particulièrement subir une pression supplémentaire sur leurs marchés respectifs, déjà soumis à 
rude épreuve. Avant même l'accord commercial, les pays du Mercosur représentaient déjà près 
des trois quarts des importations extracommunautaires de viande bovine. Bien que les 
importations de produits du Mercosur soient plutôt limitées par rapport à la production 
européenne2, l'augmentation des quotas et la réduction des droits de douane pourraient rendre 
ces produits encore plus compétiti fs sur un marché parfois déjà saturé (notamment la viande 
bovine de qualité, e« °J³º NÄӃ X³ NXӃӃX ► TX´º «Jº ­« TX ӃŻ|­³XNJ). 2ŻX«º³ⱴX X« Æ zÄXÄ³ TX ӃŻJNN­³T 
pourrait donc exercer une pression supplémentaire sur les secteurs agricoles belges concernés et 
nécessiter des ajustements supplémentaires de leur part. 

Toutefois, l'impact concret de l'accord sur les secteurs agricoles mentionnés ci-dessus dépend de 
facteurs tels que la mesure dans laquelle toute importation supplémentaire en provenance du 
Mercosur cannibalisera les importations existantes en provenance des pays tiers, la mesure dans 
laquelle une réduction des droits d'importation sera répercutée sur les maillons intermédiaires 
avant d'entrer en concurrence avec les produits fabriqués en Europe, etc. Les produits qui entrent 
en Belgique et dans l'Union européenne en provenance des pays du Mercosur doivent bien 
entendu respecter les normes détaillées de sécurité alimentaire européennes en vigueur. 

Il convient de noter dans ce contexte que depuis 2008, les importations TX 2ŻÄ« ­« XÄ³­°ⱴX««X
en provenance des pays Mercosur sont restées relativement stables, à environ 200 000 tonnes 
(hors préparations et carcasses), tandis que plusieurs quotas supplémentaires ont été attribués 
(quotas "Hilton", quotas "hormones") à des taux réduits ou nuls. Concernant ces quotas, il est 
toutefois constaté que la part de la viande bovine importée du Mercosur sous quota est 
³XӃJº ÆXªX«º ZJ MӃX ƎX«Æ ³­« ǎӅ ӆ X« ǏǍǎӅŵ NŻX´º-à-dire 52.000 tonnes-équivalent-carcasse sur 
260.000 tonnes-équivalent-carcasse). Plus de 80 % entrent actuellement avec un tarif élevé, ce 
qui souligne la compétitivité des pays du Mercosur pour ce produit. 

Enfin, il convient de souligner qu'un programme d'aide européen d'un milliard d'euros a été 
annoncé pour aider les agriculteurs, y compris les agriculteurs belges, en cas de grave perturbation 
du marché. 

Pour les producteurs de pommes de terre, en revanche, l'accord devrait offr ir des opportunités 
pour l'industrie des produits surgelés à base de pommes de terre, industrie dans laquelle la 
Belgique est très spécialisée. Les pommes de terre surgelées dominent déjà les exportations 
agroalimentaires belges vers le Mercosur (avec les produits de la minoterie). 

Pour l'industrie de la transformation , l'accord prévoit du côté européen une réduction progressive 
vers une quasi absence de droits de douane résiduels. Les droits de douane à l'importation 
actuellement en vigueur dans les pays du Mercosur subiront quant à eux également une baisse 
substantielle. Le Parlement européen3 a estimé à 13,6 % la moyenne simple des droits NPF4 
appliqués par le Mercosur aux importations de l'UE. Sur la base des informations disponibles, il a 
été calculé qu'environ un tiers supplémentaire de la valeur des produits provenant du Mercosur 
pourrait être importé en franchise de droits (seuls 0,3 % du total des importations, essentiellement 
les importations de produits alimentaires, resteraient soumis à un droit de douane). C'est 
principalement dans les secteurs suivants qu'une proportion relativement importante des droits 
TX T­ÄJ«X ► ӃŻimportations sera finalement réduite par l'accord de libre-échange : équipements de 
transport, plastiques et caoutchouc, produits chimiques et industrie alimentaire. Sans l'accord, 85 
% des exportations belges (en valeur) sont soumis à des droits de douane à l'importation de la part 
TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³Ÿ ?Ä ºX ► ӃŻX«º³ⱴX X« Æ zÄXÄ³de cet accord, 73 % supplémentaires des 
exportations seront exemptés de droits de douanes (contre 14,6 % précédemment). L'accord de 
libre-échange réduira les tarifs pour une part relativement importante des exportations  (en valeur), 
notamment dans les secteurs suivants : denrées alimentaires, métaux précieux, produits 
chimiques, équipements mécaniques et électroniques, métaux de base, plastique et caoutchouc. 

Une simulation de cette réduction tarifaire  pour les exportations belges a montré que les droits 
d'importation totaux des pays du Mercosur diminueraient d'environ 80  % (de 138 à 25 millions 

                                                           
2 4,9 % pour la viande bovine, 1,5 % pour le sucre, 2,5 % pour la volaille (chiffres de 2018). 
3 European Parliament (08/2019) The trade pillar of the EU-Mercosur Association Agreement 
4 Nation la plus favorisée. 

https://www.europarl.europa.eu/RegData/etudes/BRIE/2019/640138/EPRS_BRI(2019)640138_EN.pdf
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d'euros), 15 ans après la signature de l'accord. Les droits européens sur les importations en 
provenance des pays du Mercosur passeraient de 58 millions d'euros à 4,2 millions d'euros au total, 
10 ans après la signature de l'accord. 

Afin d'identifier les opportunités d'exportation, l'avantage comparatif de la Belgique (1), les flux 
commerciaux vers les pays du Mercosur (2) et les informations sur les régimes de démantèlement 
tarifaire (3) ont été combinés . Cette étude a montré que les groupes de produits ayant un "fort" 
potentiel d'exportation belge appartiennent principalement aux secteurs chimique et 
pharmaceutique, des machines, des métaux de base et de l'industrie alimentaire . Au niveau des 
sous-secteurs, il s'agit principalement de ceux relatifs aux machines mécaniques, au  fer et ► ӃŻacier, 
et enfin aux plastiques. Les groupes de produits à fort potentiel d'exportation de l'industrie 
agroalimentaire sont les suivants : poires, préparations à base de graisses comestibles, confiserie, 
chocolat, pommes de terre congelées, levure, bière et préparations pour l'alimentation animale. 
Les industries chimique, pharmaceutique et du caoutchouc contiennent également des groupes de 
produits, tels que certains acides aminés, les engrais et les antibiotiques, dont le potentiel 
d'exportation existe mais est moins prononcé. Les produits laitiers et de la crème en poudre 
constituent u n autre groupe de produits dont le potentiel d'exportation  est quant à lui moins 
important . Notez qu'il s'agit d'opportunités au sens large, et pour certains produits, un marché pour 
ӃŻ «´ºJ«º º­ºJӃXªX«º  «XÈ°Ӄ­ ºⱴ pourrait être ouvert.  

2ŻJNN­³T N­«º X«º ⱴzJӃXªX«º Ä« Æ­ӃXº ³XӃJº Z JÄ N­ªªX³NX TX ´X³Æ NX´ Xº ► ӃŻⱴºJMlissement. Grâce 
aux dispositions prévues dans ce volet, les entreprises du secteur tertiaire, secteur clé de 
ӃŻⱴN­«­ª X MXӃzXŵ Mⱴ«ⱴZ N X³­«º TŻÄ«X º³J«´°J³X«NX Xº TŻÄ«X °³ⱴÆ ´ M Ӄ ºⱴ TÄ NJT³X ³ⱴzӃXªX«ºJ ³X
J°°Ӄ ²Äⱴ °J³ ӃX´ ²ÄJº³X °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ ´ŻJz ´´J«º TX´ N­«T º ­«´ TŻJNNⱳ´ JÄ ªJ³N|ⱴ Xº TX
traitement. Le commerce de services avec ces pays sera dès lors facilité. 

Comme toujours, l'accord prévoit des dispositions spécifiques telles que l'accès aux marchés 
publics réciproques, la facilitation des échanges pour les PME et les règles d'origine qui peuvent 
constituer un incitant supplémentaire pour les entreprises belges. 

L'impact de l'accord sur le développement durable suscite des inquiétudes. Le chapitre 
correspondant montre que l'accord permet une coopération entre l'Union européenne et les pays 
du Mercosur sur des questions sociales et environnementales afin de relever des défis tels que le 
changement climatique, la biodiversité et les conditions de travail. L'accord peut donc fournir des 
leviers pour que des engagements mutuels soient pris afin de respecter les engagements 
multilatéraux pris. Ces engagements ne sont toutefois pas soumis à des sanctions commerciales. 
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1. Introduction  
2X ǏӅ ¤Ä « ǏǍǎǔŵ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X Xº ӃX 5X³N­´Ä³, un bloc comprenant l'Argentine, le Brésil, le 
Paraguay et l'Uruguay, ont conclu un accord politique concernant un accord commercial (se 
composant d'un accord d'association plus large entre les deux régions). L'Union européenne est le 
premier partenaire majeur à conclure un accord commercial avec le Mercosur. Celui-ci prévoit de 
supprimer la majorité des droits de douane sur les exportations de l'Union européenne vers le 
Mercosur et inversement. Il devrait aussi ouvrir de nouvelles perspectives commerciales dans les 
pays du Mercosur pour les fournisseurs de services et pour les entreprises belges qui réalisent des 
ventes dans le cadre de marchés publics. Il devrait également simplifier les contrôles aux frontières, 
réduire les formalités administratives et limiter le recours aux taxes à l'exportation par les pays du 
Mercosur. Les petites entreprises des deux parties devraient aussi profiter de l'accord grâce à une 
nouvelle plate-forme en ligne leur permettant d'accéder facilement à toutes les informations 
pertinentes. 2ŻJNN­³T JÆXN ӃX 5X³N­´Ä³ «X N­«º X«º, par contre, pas de dispositions en matière de 
°³­ºXNº ­« TX ӃŻ «ÆX´º ´´XªX«º Xº Tⱳ´ Ӄ­³´ JÄNÄ« ªⱴNJ« ´ªX TX ³ⱳzӃXªX«º TX´ T ZZⱴ³X«T´ X«º³X
investisseur et État. 

Lors de la rédaction du présent rapport, lX´ ºXÈºX´ TX ӃŻJNN­³T ´­«ºencore en cours de vérification 
¤Ä³ T ²ÄXŸ 2J ´ z«JºÄ³X TX ӃŻJNN­³T «Ż «ºX³Æ X«T³J ²ÄŻÄ«X Z­ ´ ²ÄX ӃX´ ºXÈºX´ Z «JӃ ´ⱴ´ Xº º³JTÄ º´ TJ«´
º­ÄºX´ ӃX´ ӃJ«zÄX´ ­ZZ N XӃӃX´ TX ӃŻCnion européenne auront été approuvés par le Conseil européen 
(probablement fin 2020). Na de ondertekening door de Raad, zal het akkoord voorgelegd worden 
aan het Europees Parlement voor goedkeuring. Zodra het Europees Parlement het akkoord heeft 
goedgekeurd en de Raad het besluit tot conclusie van het akkoord heeft aangenomen, zal het 
akkoord voorgelegd worden ter ratificatie aan de parlementen van de Europese Unie lidstaten. 
Daarnaast moet het akkoord in parallel ook goedgekeurd worden door de parlementen van de 
Mercosur-landen. Les estimations les °ӃÄ´ ­°º ª ´ºX´ °J³ӃX«º Tⱳ´ Ӄ­³´ TŻÄ«X X«º³ⱴX X« Æ zÄXÄ³ JÄ
plus tôt au printemps 2021.  Toutefois, la ratification par les parlements nationaux peut aisément 
TÄ³X³ ¤Ä´²ÄŻ► TXÄÈ J«´Ÿ 

EÄ ӃŻ ª°­³ºJ«NX TX NXº JNN­³T Xº ӃX´ «­ªM³XÄ´X´ ³ⱴJNº ­«´ ²Äe son annonce a déjà suscitées, il est 
 ª°­³ºJ«º °­Ä³ ӃJ #XӃz ²ÄX TŻXÈJª «X³ TX °³ⱳ´ ²ÄXӃ´ ´­«º ӃX´ °³ «N °JÄÈ Mⱴ«ⱴZ NX´ Xº ³ ´²ÄX´ ²ÄX
présentent cet accord pour les différents secteurs économiques belges et ce afin de permettre au 
gouvernement de répondre aux différentes préoccupations exprimées et de prendre, le moment 
venu, une décision éclairée. 

2J °³ⱴ´X«ºX ⱴºÄTX J T­«N °­Ä³ ­M¤XNº Z TŻ TX«º Z X³ ӃX´ ­°°­³ºÄ« ºⱴ´ Xº ӃX´ TⱴZ ´ ²ÄX ³X°³ⱴ´X«ºX Ä«
tel accord pour la Belgique. A cet égard, un examen approfondi des échanges commerciaux entre 
les pays du Mercosur et la Belgique est réalisé et ӃŻimportance de ceux-ci pour les entreprises 
belges est également mise en exergue. Cette approche est N­ª°ӃⱴºⱴX °J³ ӃŻXÈJªX« TÄ N­ªªX³NX
X« ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX Xº NXŵ JZ « TŻ TX«º Z X³ ӃX´ ´XNºXÄ³´ TX ӃŻⱴN­«­ª X MXӃzX ► ӃŻ­³ z «X TX ӃJ ÆJӃXÄ³
ajoutée que génère la demande finale des pays du Mercosur5Ÿ 2ŻⱴºÄTX N­«º X«º X«´Ä ºX Ä«X J«JӃÉ´X
sectorielle approfondie couvrant les secteurs agricole, industriel et tertiaire. Les résultats attendus 
TX ӃJ ª ´X X« ¯ÄÆ³X TX NXº JNN­³T X« ºX³ªX´ TX ӃXÆⱴX TX´ MJ³³ ⱳ³X´ ºJ³ ZJ ³X´ Xº «­« ºJ³ ZJ ³X´ ´­«º
également examinés en détails ainsi que les principales mesures adoptées pour faciliter le 
commerce entre les deux blocs, notamment pour les marchés publics et les PME. Par ailleurs, 
ӃŻXÈJªX« TÄ °­ºX«º XӃ TŻXÈ°­³ºJº ­« ²ÄX ³X°³ⱴ´X«ºX NXº JNN­³T JÄ º³JÆX³´ TŻÄ«X J«JӃÉ´X TX´
avantages comparatifs relatifs a été réalisé. («Z «ŵ ӃJ TX³« ⱳ³X °J³º X TX ӃŻⱴºÄTX X´º N­«´JN³ⱴX ► Ä«
passage en revue des enjeux de cet accord liés au développement durable. 

Par ailleurs, Ӄ­³´²ÄŻ Ӄ X´º ZJ º ³ⱴZⱴ³X«NX ► ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ  Ӄ ´ŻJz º TX´ ǏӅÉtats membres, 
Royaume-Uni compris.  

  

                                                           
5 ;ӃÄ´ °³ⱴN ´ⱴªX«ºŵ ӃX #³ⱴ´ Ӄ Xº ӃŻ ³zX«º «Xŵ ӃJ MJ´X TX T­««ⱴX´ Äº Ӄ ´ⱴX °­Ä³ NXtte analyse ne couvrant pas le 
;J³JzÄJÉ «  ӃŻC³ÄzÄJÉŸ 
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2. Importance des relations économiques 
Selon les données issues de la Banque Mondiale, le Me³N­´Ä³ N­ª°ºX ǏӄǑŵǑ ª ӃӃ ­«´ TŻ|JM ºJ«º´
en 2018 pour un PIB total de 2.488,6 milliards de dollars américains. Au vu de la superficie du 
#³ⱴ´ Ӄŵ  Ӄ «ŻX´º °J´ ⱴº­««J«º ²ÄX NXӃÄ -ci soit prépondérant dans la zone Mercosur prise dans son 
ensemble, tant en termes de population (79,2 %) que de PIB (75,1 ӆƏŸ 2Ż ³zX«º «X ³X°³ⱴ´X«ºX
quant à elle 16,8 ӆ TX ӃJ °­°ÄӃJº ­« TÄ 5X³N­´Ä³ °­Ä³ Ä«X °J³º TÄ ;.# ´ŻⱴӃXÆJ«º ► ǏǍŵǔ %. 

Tableau 1 Quelques indicateurs socio-économiques en 2018 

 
* taux de conversion : 1,1450 dollar pour 1 euro (2018). 
Source: Banque mondiale (nomenclature ISIC pour les pays du Mercosur), Eurostat (nomenclature NACE 
°­Ä³ ӃJ #XӃz ²ÄX Xº ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X). 

Pour chacun des pays du Mercosur, la majorité de ӃŻXª°Ӄ­  se concentre dans le secteur des 
services. Celle-N  ´ŻⱴӃⱳÆX °J³ J ӃӃXÄ³´ ► °ӃÄ´ TX ǓǍ ӆ ► ӃŻXÈNX°º ­« TÄ ;J³JzÄJÉ °­Ä³ ӃX²ÄXӃ
ӃŻJz³ NÄӃºÄ³X ­NNÄ°X Ä«X °J³º °ӃÄ´  ª°­³ºJ«ºX X« ºX³ªX´ TŻXª°Ӄ­  °J³ ³J°°­³º JÄÈ º³­ ´ JÄº³X´ °JÉ´
TÄ 5X³N­´Ä³Ÿ 2J °J³º TX ӃŻXª°Ӄ­  TJ«´ ӃŻ «TÄ´º³ X X´º ³XӃJº ÆXªX«º ´ ª ӃJ ³X TJ«´ ӃX´ ²ÄJº³X °JÉ´
composant le Mercosur.  

Enfin, la valeur ajoutée se crée majoritairement dans le secteur des services, et ce pour les quatre 
pays du Mercosur, exception faite du Paraguay °­Ä³ ӃX²ÄXӃ ӃŻ «TÄ´º³ X ­Ncupe une place similaire 
en matières de valeur ajoutée. 

?XӃ­« ӃŻⱴºÄTX TX ӃJLondon School of Economics Ǝ2?(Əŵ ӃŻ ª°JNº °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴXnne (UE28) 
en 2032 serait une augmentation de 0,1 % du PIB (15,1 milliards de dollars américains) par rapport 
JÄ ´Nⱴ«J³ ­ TX MJ´X ´XӃ­« ӃŻ|É°­º|ⱳ´X N­«´X³ÆJº ÆX6ŵ ºJ«T ´ ²ÄX ӃŻJÄzªX«ºJº ­« TJ«´ Ä«X
hypothèse plus optimiste7 ´X³J º Ä« °XÄ °ӃÄ´ Ӄⱴzⱳ³Xŵ TX ӃŻordre de 0,1 % du PIB (20,9 milliards de 

                                                           
6 2Ż|É°­º|ⱳ´X N­«´X³ÆJº ÆX tient compte, pour les produits industriels  TŻÄ«X Ӄ Mⱴ³JӃ ´Jº ­« N­ª°ӃⱳºX °­Ä³
ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ Xº TŻÄ«X Ӄ Mⱴ³JӃ ´Jº ­« ► ǔǍ % pour les pays du Mercosur. Tandis que pour les produits 
agricoles, une réduction des tarifs douaniers de 15 ӆ X´º °³ⱴÆÄX °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X °­Ä³ ӃX ³ Êŵ ӃX ´ÄN³Xŵ
lJ Æ J«TX TX ³Äª «J«º´ Xº TŻJÄº³X´ Æ J«TX´ŵ J «´  ²ÄX ӃX´ Nⱴ³ⱴJӃX´ Xº ӃX´ °³­TÄ º´ ӃJ º X³´ Xº Ä«X Ӄ Mⱴ³JӃ ´Jº ­«
complète pour les produits restants. Pour les pays du Mercosur, une libéralisation complète pour 80 % des 
lignes tarifaires est prévue. Par ailleurs, il est également envisagé une réduction de 5 % de l'incidence des 
barrières non tarifaires dans les pays du Mercosur. 
7 2Ż|É°­º|ⱳ´X ­°º ª ´ºX tient compte, pour les produits industriels  TŻÄ«X Ӄ Mⱴ³JӃ ´Jº ­« N­ª°ӃⱳºX °­Ä³ ӃŻC« ­«
européenne et les pays du Mercosur. Tandis que pour les produits agricoles, une réduction des tarifs 
douaniers de 30 ӆ X´º °³ⱴÆÄX °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X °­Ä³ ӃX ³ Êŵ ӃX ´ÄN³Xŵ ӃJ Æ J«TX TX ³Äª «J«º´ Xº TŻJÄº³X´
viandes et une libéralisation complète pour les produits restants. Pour les pays du Mercosur, une libéralisation 

 

 

 

 

Argentine Brésil Paraguay Uruguay Belgique
Union 

européenne

Population (en millions) 44,5 209,5 7,0 3,4 11,4 512,4

PIB (en milliards d'euros)* 454,0 1.632,0 35,4 52,0 459,8 15.907,6

PIB/habitant (en milliers euros) 10,2 7,8 5,1 15,1 40,3 31,0

Emploi (en %)

Agriculture 0,1% 9,4% 20,0% 8,7% 1,2% 4,2%

Industrie 22,4% 20,4% 20,1% 19,7% 11,7% 15,3%

Services 77,5% 70,2% 59,9% 71,6% 87,1% 80,5%

Valeur ajoutée totale en % 

(en 2017)

Agriculture 6,5% 5,4% 13,0% 5,6% 0,7% 1,7%

Industrie 26,1% 21,3% 43,3% 27,3% 16,6% 19,2%

Services 67,4% 73,3% 43,7% 67,1% 82,7% 79,0%

http://www.eumercosursia.com/uploads/4/0/7/2/40728425/final_interim_report_publication_03oct2019.pdf
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T­ӃӃJ³´ Jªⱴ³ NJ «´ƏŸ &X °ӃÄ´ŵ °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ ӃJ °ӃÄ°J³º TX NXººX JÄzªX«ºJº ­« TÄ ;.#
º³­ÄÆX³J º ´­« ­³ z «X TJ«´ ӃŻJÄzªX«ºJº ­« TX ӃJ N­«´­ªªJº ­« ´Ä ºX ► TX´  ª°­³ºJº ­«´ ª­ «´
onéreuses. En effet, seule Ä«X ZJ MӃX °J³º ´X³J º  ª°ÄºJMӃX ► ӃŻXÈ°J«´ ­« TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ Xº TX´
investissements. (Source : LSE) 

2.1. Échanges en valeur ajoutée 
Examiner le flux des échanges en valeur ajoutée °X³ªXº TŻ­ZZ³ ³ Ä«X °X³NX°º ­« TÄ N­ªªX³NX
complémentaire à celle fournie par les statistiques traditionnelles en mettant en exergue les 
N­«º³ MÄº ­«´ °³­°³X´ TŻÄ« °JÉ´ JÄ N­ªªX³NX  «ºX³«Jº ­«JӃŵ ´J«´ É  «ºⱴz³X³ ӃX´ J°°­³º´ TŻJÄº³X´
économies intervenant dans le processus de production. Par cette approche, on examinera donc, 
► ӃŻJ Te de la base de données TiVA8, la part de la valeur ajoutée belge engendrée par la demande 
Z «JӃX TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ŵ Xº °ӃÄ´ °³ⱴN ´ⱴªX«º ӃX #³ⱴ´ Ӄ Xº ӃŻ ³zX«º «Xŵ Xº ӃX´ ´XNºXÄ³´
principalement concernés.  

.Ӄ «ŻX´º ªJӃ|XÄ³XÄ´XªX«º °J´ °­´´ MӃX TX °³X«T³X ⱴzJӃXªX«º X« N­«´ Tⱴ³Jº ­« ӃŻC³ÄzÄJÉou le 
Paraguay, la base de données utilisée ne N­ª°³X«J«º ²ÄX ӃX #³ⱴ´ Ӄ Xº ӃŻ ³zX«º «XŸ $X´ TX³« X³´ ´­«º
toutefois les deux pays les plus grands de la zone Mercosur, représentant à eux deux 96 % du PIB 
du Mercosur9. Les échanges avec ces deux pays seront analysés séparément. 

2.1.1. ᾧN|J«zX´ JÆXN ӃŻ ³zX«º «X 

La part de la valeur ajoutée de la Belgique dans ses XÈ°­³ºJº ­«´ ÆX³´ ӃŻ ³zX«º «X 

En 2015, la part de la valeur ajoutée belge créée par la demande finale totale argentine ´ŻⱴӃXÆJ º
à 0,11 % (données de TiVA, OCDE).  

Cette part se répartit  : 

¶ Dans ses exportations directes (A) ou indirectes  (via le reste du monde, B) de biens finaux 
­Ä  «ºX³ªⱴT J ³X´ ÆX³´ ӃŻ ³zX«º «X ²Ä  ´­«ºconsommés in fine par la demande finale 
domestique argentine . En 2015, la part de la valeur ajoutée belge de ces exportations 
´ŻⱴӃXÆJ º ► Ǎŵǎ %, dont 0,07 % via les exportations directes et 0,03 % via les exportations 
indirectes. 

¶ Dans ses exportations directes (C) ou indirecte s (via le reste du monde, D) de biens finaux 
­Ä  «ºX³ªⱴT J ³X´ ÆX³´ ӃŻ ³zX«º «X ²Ä  ´­«ºréexportés et consommés in fine dans le reste 
du monde. En 2015, la part de lJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX MXӃzX TX NX´ XÈ°­³ºJº ­«´ ´ŻⱴӃXÆJ º ► ª­ «´
de 0,01 %, dont 0,002 % via les exportations directes et 0,004 % via les exportations 
indirectes. 

                                                           
complète est prévue. Par ailleurs, il est également envisagé une réduction de 10 % de l'incidence des barrières 
non tarifaires dans les pays du Mercosur. 
8 La base de données WIOD  (World Input -Output Database) de la Commission européenne ne couvre que le 
Brésil parmi les quatre pays du MERCOSUR. 

9 Données de la Banque Mondiale, 2018. 
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Image 1. Valeur ajoutée belge créée par la demande finale totale argentine 

 

Intégration de la valeur ajoutée des Etats membres dans la demande finale totale 
argentine10 

Graphique 1. Intégration dans la chaîne de valeur argentine, 2015 

(en % de la valeur ajoutée locale) 

 
Source : OCDE (TiVA), calculs propres 

En 2015, la °J³º TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX MXӃzX zⱴ«ⱴ³ⱴX °J³ ӃJ TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX J³zX«º «X ´ŻⱴӃXÆJ º
à 0,11 % (données de TiVA, OCDE) dont 0,1 % par la demande intérieure argentine et 0,01 % par 
ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX ӃŻ ³zX«º «X ÆX³´ ӃX ³X´ºX TÄ ª­«TXŸ 2J ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX belge11 dans la demande 
Z «JӃX º­ºJӃX J³zX«º «X ´ŻⱴӃXÆJ º ► ǍŵǍǐ ӆ °­Ä³ ӃŻ «TÄ´º³ Xŵ ºJ«T ´ ²ÄX °­Ä³ ӃX´ ´X³Æ NX´ŵ NX ºJÄÈ J

                                                           
10 2J TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX J³zX«º «X X´º N­ª°­´ⱴX TŻÄ«X °J³º TX ӃJ TXªJ«TX  «ºⱴ³ XÄ³X J³zX«º «X Xº TŻJÄº³X
part, des exportatio«´ TX ӃŻ ³zX«º «X ÆX³´ ӃX ³X´ºX TÄ ª­«TXŸ A­Ä´ ӃX´ ºJÄÈ °³ⱴ´X«ºⱴ´ TJ«´ NXººX ´XNº ­« ´­«º
XÈ°³ ªⱴ´ °J³ ³J°°­³º ► ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX º­ºJӃX TX ӃŻⱴN­«­ª X TÄ °JÉ´ N³ⱴJºXÄ³ TX ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴXŸ 
11 2Ż «TÄ´º³ X N­ª°³X«T ӃŻ «TÄ´º³ X ª « ⱳ³Xŵ ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³X Xº ӃX ´XNºXÄ³ ź(JÄŵ zJÊ Xº ⱴӃXNº³ N ºⱴŻŸ 
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atteint 0,08 %. Au niveau sectoriel, en matière de valeur ajoutée créée, la demande finale argentine 
bénéfice principalement au commerce (0,03 ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX ӃŻⱴN­«­ª X MXӃzXƏ Xºaux 
autres services aux entreprises (0,02 ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX MXӃzXƏŸ 2Ż «TÄ´º³ X N| ª ²ÄXŵ ӃX´
services de communication et information et les services financiers et assurances ont chacun 
contr ibué pour 0,01 % à la création de la valeur ajoutée belge.  

Graphique 2. Valeur ajoutée dans la demande finale argentine par secteur industriel 

(En % de la valeur ajoutée locale) 

 
Source : OCDE (TiVA), calculs propres 

En ce qui co«NX³«X ӃX´ JÄº³X´ °JÉ´ TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ ӃJ TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX J³zX«º «X J
généré 0,12 % de la valeur ajoutée totale des Pays-Bas, dont 0,11 point de pourcentage créé par 
la demande intérieure argentine et 0,01 point de pourcentage par les exportations argentines vers 
le reste du monde. Les principaux bénéficiaires de la demande finale argentine étaient les autres 
services aux entreprises (0,04 %), le commerce et le transport (0,03 %) ainsi que les services de 
N­ªªÄ« NJº ­« Xº TŻ «Z­³ªJº on, les services financiers et ӃŻ «TÄ´º³ X ª « ⱳ³X ƎN|JNÄ«X °­Ä³
0,01 %). La valeur ajoutée néerlandaise dans la demande finale totale argentine représentait pour 
ӃŻ «TÄ´º³ X ǍŵǍǐ ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX «ⱴX³ӃJ«TJ ´XŸ ;­Ä³ ӃX´ ´X³Æ NX´ŵ NX ºJÄÈ ⱴ²Ä ÆJӃJ º ► ǍŵǎǍ ӆ
de la valeur ajoutée néerlandaise.  

Pour nos autres principaux pays voisins, la part de la valeur ajoutée locale, créée par la demande 
finale totale argentine se localise notamment dans le commerce et le transport mais aussi les autres 
services aux entreprisé ŵ ӃŻ «TÄ´º³ X N| ª ²ÄXŵ ӃŻ «TÄ´º³ X TX´ ªJN| «X´ Xº ⱴ²Ä °XªX«º´ Xº ӃŻ «TÄ´º³ X
JÄº­ª­M ӃX °­Ä³ ӃŻ ӃӃXªJz«Xŵ ºJ«T ´ ²ÄX °­Ä³ ӃJ *³J«NX XӃӃX ´X ´ ºÄXŵ X«º³X JÄº³X´ŵ TJ«´ ӃX
N­ªªX³NX Xº ӃX º³J«´°­³ºŵ ӃX´ JÄº³X´ ´X³Æ NX´ JÄÈ X«º³X°³ ´X´ Xº ӃŻ «TÄ´º³ X N| ª ²Äe. Cette part 
correspond respectivement à 0,11 % et à 0,09 ӆ °­Ä³ NX´ TXÄÈ °JÉ´Ÿ ;­Ä³ ӃŻ ӃӃXªJz«Xŵ ӃŻ «TÄ´º³ X
a autant bénéficié que les services (0,06 %) de la demande finale totale argentine. En France, la 
demande finale argentine a davantage profité auÈ ´X³Æ NX´ ƎǍŵǍӄ ӆƏ ²ÄŻ► ӃŻ «TÄ´º³ X ƎǍŵǍǐ %).  

 

  

0,00%

0,01%

0,02%

0,03%

0,04%

0,05%

0,06%

Belgique France Allemagne Pays-Bas Royaume-Uni

Chimie et produits pharmaceutiques Métaux de base

Cokéfaction Eau, gaz et électricité

Machines et équipements Produits métalliques

Alimentaires, boissons et tabac Caoutchouc et plastique

Autres industries Automobile

Papier et édition Equipement électrique

Autres produits minéraux Matériel électronique et optique

Textile et cuir Autres équipements de transport

Bois Mines



 

16 

 

2.1.2. Échanges avec le Brésil 

Part de la valeur ajoutée belge dans les exportations belges vers le Brésil  

En 201512, la part de la valeur ajoutée belge créée par la demande finale totale brésilienne 
´ŻⱴӃXÆJ º ► ǍŵǑǎ ӆŸ 

Cette part13 se répartit : 

¶ Dans ses exportations directes (A) ou indirectes  (via le reste du monde, B) de biens finaux 
ou intermédiaires vers le Brésil qui sont consommés in fine par la demande finale 
domestique brésilienne. En 2015, la part de la valeur ajoutée belge de ces exportations 
´ŻⱴӃXÆJ º à 0,36 %, dont 0,21 % via les exportations directes et 0,15 % via les exportations 
indirectes. 

¶ Dans ses exportations directes (C) ou indirectes  (via le reste du monde, D) de biens finaux 
ou intermédiaires vers le Brésil qui sont réexportés et consommés in fine dans le reste du 
monde. En 2015, la part de la valeur ajoutée belge de ces exportations ́ ŻⱴӃXÆJ º à 0,05 %, 
dont 0,02 % via les exportations directes et 0,03 % via les exportations indirectes. 

Image 2. Valeur ajoutée belge créée par la demande finale totale brésilienne 

 

                                                           
12 Dernières données disponibles (données de TiVA, OCDE). 
13 Cette part est exprimée en fonction de la valeur ajoutée totale de la Belgique.  
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Intégration de la valeur ajoutée des États membres dans la demande finale totale 
brésilienne14 

Graphique 3. Intégration dans la chaîne de valeur brésilienne, 2015  

(en % de la valeur ajoutée locale) 

 
Source : OCDE (TiVA), calculs propres 

(« ǏǍǎǒŵ ӃJ °J³º TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX MXӃzX zⱴ«ⱴ³ⱴX °J³ ӃJ TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX M³ⱴ´ Ӄ X««X ´ŻⱴӃXÆJ º
à 0,41 % (données de TiVA, OCDE) dont 0,36 % par la demande intérieure brésilienne et 0,05 % 
par les exportations du Brésil vers le reste du monde. La valeur ajoutée belge15 dans la demande 
Z «JӃX º­ºJӃX M³ⱴ´ Ӄ X««X ´ŻⱴӃXÆJ º ► ǍŵǎǑ ӆ °­Ä³ ӃŻ «TÄ´º³ Xŵ ºJ«T ´ ²ÄX °­Ä³ ӃX´ ´X³Æ NX´ŵ NX ºJÄÈ J
atteint 0,27 %. Au niveau sectoriel, en matière de valeur ajoutée créée, la demande finale 
brésilienne bénéfice principalement au commerce ƎǍŵǎǎ ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX ӃŻⱴN­«­ª X
belge), aux autres services aux entreprises tels que la R&D ou les services comptables et juridiques 
(0,08 % de la valeur ajoutée belge) et à ӃŻ «TÄ´º³ X N| ª ²ÄX ƎǍŵǍӄӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX MXӃzXƏŸ 

                                                           
14 2J TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX M³ⱴ´ Ӄ X««X X´º N­ª°­´ⱴX TŻÄ«X °J³º TX ӃJ TXªande intérieure brésilienne et 
TŻJÄº³X °J³ºŵ TX´exportations du Brésil vers le reste du monde. Tous les taux présentés dans cette section 
´­«º XÈ°³ ªⱴ´ °J³ ³J°°­³º ► ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX º­ºJӃX TX ӃŻⱴN­«­ª X TÄ °JÉ´ N³ⱴJºXÄ³ TX ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴXŸ 
15 2Ż «TÄ´º³ Xcomprend ӃŻ «TÄ´º³ X ª « ⱳ³Xŵ ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³X Xº ӃX ´XNºXÄ³ ź(JÄŵ zJÊ Xº ⱴӃXNº³ N ºⱴŻŸ 
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Graphique 4. Valeur ajoutée dans la demande finale brésilienne par secteur industriel 

(En % de la valeur ajoutée locale) 

 
Source : OCDE (TiVA), calculs propres 

(« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃX´ JÄº³X´ °JÉ´ TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ ӃJ TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX M³ⱴ´ Ӄ X««X J
généré 2,01 % de la valeur ajoutée totale des Pays-Bas, dont 1,70 point de pourcentage créé par 
la demande intérieure brésilienne et 0,32 point de pourcentage par les exportations brésiliennes 
vers le reste du monde. Les principaux bénéficiaires de la demande finale brésilienne étaient les 
autres services aux entreprises (0,83 %) ainsi que le commerce et transport (0,44 %). La valeur 
ajoutée néerlandaise dans la TXªJ«TX Z «JӃX º­ºJӃX M³ⱴ´ Ӄ X««X ³X°³ⱴ´X«ºJ º °­Ä³ ӃŻ «TÄ´º³ X ǍŵǏǐ ӆ
de la valeur ajoutée néerlandaise. Pour les services, ce taux équivalait à 1,77 % de la valeur ajoutée 
«ⱴX³ӃJ«TJ ´Xŵ ӃX ³X´ºX ⱴºJ«º  ª°ÄºJMӃX ► ӃŻJz³ NÄӃºÄ³XŸ 

Pour les autres pays voisins, la part de la valeur ajoutée locale, créée par la demande finale totale 
M³ⱴ´ Ӄ X««X ´X ´ ºÄX «­ºJªªX«º TJ«´ ӃX N­ªªX³NXŵ ӃX´ JÄº³X´ ´X³Æ NX´ JÄÈ X«º³X°³ ´X´ Xº ӃŻ «TÄ´º³ X
N| ª ²ÄX °­Ä³ ӃŻ ӃӃXªJz«XŸ ;­Ä³ ӃJ *³J«NXŵ XӃӃX ´X ´ ºÄXŵ X«º³X JÄº³X´ŵ TJ«´ Ӄe commerce et les 
autres services aux entreprises. Cette part correspondait respectivement à 0,40 % et à 0,30 % 
°­Ä³ NX´ TXÄÈ °JÉ´Ÿ ;­Ä³ ӃŻ ӃӃXªJz«Xŵ ӃŻ «TÄ´º³ X ƎǍŵǏǍ ӆƏ J JÄºJ«º Mⱴ«ⱴZ N ⱴ ²ÄX ӃX´ ´X³Æ NX´ ƎǍŵǏǍ
%) de la demande finale totale brésilienne. En France, la demande finale brésilienne a davantage 
°³­Z ºⱴ JÄÈ ´X³Æ NX´ ƎǍŵǎӅ ӆƏ ²ÄŻ► ӃŻ «TÄ´º³ X ƎǍŵǎǎ ӆƏŸ  
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2.2. Principaux partenaires commerciaux pour la Belgique 
et les pays du Mercosur 

2.2.1. Partenaires commerciaux de la Belgique 

2ŻJ«JӃÉ´X TX NXººX ´XNº ­« ³Xpose sur les chiffres issus de la base de données de la Banque 
Nationale de Belgique (BNB) selon le concept national16. Les données présentées concernent la 
moyenne sur 5 ans pour la période 2014-201817.  

Dès lors, en ce qui a trait aux exportations belges, celles-ci se sont élevées en moyenne sur cette 
°ⱴ³ ­TX ► °³ⱳ´ TX ǏǒǍŵǎ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Ÿ .Ӄ ³X´´­³º ²ÄX ӃX´ °³ «N °JÄÈ TⱴM­ÄN|ⱴ´ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­«
TX ӃJ #XӃz ²ÄX ´Ä³ NXººX °ⱴ³ ­TX ´­«º ӃŻAllemagne (41 ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃJFrance (37,5 milliards 
TŻXÄ³­´Əŵ ӃX´Pays-Bas ƎǏǔŵǏ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃXRoyaume-Uni ƎǎӅŵǐ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Ə Xºles Etats-
C« ´ TŻ ªⱴ³ ²ÄXƎǎǑŵǑ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ƏŸ 2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ ► NX´ ǒ °JÉ´
représentent donc plus de la moitié (56,1 %) des exportations belges sur ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´X. 

Graphique 5. Top ǎǍ TX´ °J³ºX«J ³X´ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« TX ӃJ #XӃz ²ÄX 

(En millions TŹXÄ³­´, moyenne 2014-2018) 

 
Source : BNB, concept national. 

Aussi, les exportations belges destinées aux pays du Mercosur  se sont élevées à près de 2,3 
ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­ X« ª­ÉX««X annuelle. Ainsi, la part représentée par les pays du Mercosur dans les 
XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ X´º J´´XÊ ZJ MӃXŵ ´ŻⱴӃXÆJ«º ´XÄӃXªX«º ► Ǎŵǔ ӆŸ $ŻX´º ӃXBrésil qui constitue la 
principale destination des exportations belges parmi les 4 pays formant le Mercosur, ce dernier 
³XNXÆJ«º °³ⱳ´ TX ǎŵǔ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ TX M X«´  ´´Ä´ TX ӃJ #XӃz ²ÄXŵ ´­ º ǍŵӅ % des exportations 

                                                           
16 Le concept national reprend uniquement les opérations d'importations et d'exportations dans lesquelles 
une entreprise résidente est contrepartie .Ӄ ´ŻJz º TŻÄ« N­«NX°º °ӃÄ´ ³X´º³ Nº Z ²ÄX ӃX N­«NX°º N­ªªÄ«JÄºJ ³X
où ce dernier concerne toutes les opérations d'importation et d'exportation de marchandises y compris les 
achats (importations) et ventes (ré-exportations) en Belgique entre entreprises non-résidentes. (Source : 
BNB). 
17  Ä ª­ªX«º TX ӃJ ³ⱴTJNº ­« TX NX ³J°°­³ºŵ ӃX´ T­««ⱴX´ TÄ N­ªªX³NX ³XӃJº ÆX´ ► ӃŻJ««ⱴX ǏǍǎǔ «ŻⱴºJ X«º °J´
encore disponibles (téléchargement des données le 29 novembre 2019), raison pour laquelle la période 
N­«´ Tⱴ³ⱴX ´X Ӄ ª ºX ► ӃŻJ««ⱴX ǏǍǎӅŸ &X °ӃÄ´ŵ Äº Ӄiser la moyenne sur une période de 5 ans permet de lisser les 
fluctuations singulières ou aberrantes des exportations et importations. 
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MXӃzX´Ÿ .Ӄ ´X NӃJ´´X TŻJ ӃӃXÄ³´ ► ӃJ ǏǏe position des partenaires commerciaux ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­«de la 
Belgique.  

Par conséquent, la part des autres pays du Mercosur dans les exportations belges est minime. En 
XZZXºŵ NXӃӃX´ TX´º «ⱴX´ ► ӃŻArgentine (57e TⱴM­ÄN|ⱴƏ ´X ´­«º ⱴӃXÆⱴX´ ► ǐǍǎŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ ƎǍŵǎ % 
des exportations belgesƏŵ N­«º³X ǒӄŵǎ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ °­Ä³ NXӃӃX´ J´´ z«ⱴX´ ► ӃŻUruguay (104e 
TⱴM­ÄN|ⱴƏ Xº ǏǑŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ °­Ä³ NXӃӃX´ TX´º «ⱴX´ JÄParaguay (131e débouché).  

En ce qui concerne les importations belgesŵ XӃӃX´ ­«º JººX «º ǏǒǓŵǔ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X
annuelle entre 2014 et 2018. Les principaux fournisseurs du marché belges sont, par ailleurs, les 
ªⱵªX´ ²ÄX ӃX´ °³ «N °JÄÈ TⱴM­ÄN|ⱴ´ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­«ŵ M X« ²ÄX ӃXÄ³ ­³T³X T ZZⱳ³X Ӄⱴzⱳ³XªX«ºŸ   «´ ŵ
les principaux fournisseurs de la Belgique sont les Pays-Bas Ǝǒǒ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃŻAllemagne (38 
ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃJFrance ƎǏӅŵǏ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃX´Etats-C« ´ TŻ ªⱴ³ ²ÄX (13,4 milliards 
TŻXÄ³­´Ə Xº ӃXRoyaume-Uni ƎǎǏŵӄ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ƏŸ («´XªMӃXŵ ӃX´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´  ´´ÄX´ TX
ces 5 pays partenaires comptent pour plus de la moitié (57,1 %) des importations belges sur la 
°ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸ 

Graphique 6. Top ǎǍ TX´ °J³ºX«J ³X´ ► ӃŻ ª°­³tation de la Belgique  

(En millions TŹXÄ³­´, moyenne 2014-2018) 

 
Source : BNB, concept national. 

Les importations de la Belgique provenant des pays du Mercosur  se sont élevées à près de 1,6 
ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X annuelle, ce qui représente une part de 0,64 % des importations 
belges. Le Brésil se trouve être le principal fournisseur du marché belge parmi les pays du 
Mercosur. La Belgique importe, en effet , des biens provenant du Brésil à hauteur de 1,4 milliard 
TŻXÄ³­´ŵ ´­ º Ä«X °J³º TX Ǎŵǒǒ % des importations totales de la Belgique. Le Brésil se place ainsi à 
la 28e position dans le classement des partenaires commerciaux ► ӃŻ ª°­³ºJº ­« TX ӃJ #XӃz ²ÄXŸ 

2X´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ °³­ÆX«J«º TX ӃŻArgentine (60e fournisseur) se sont élevées en moyenne à 
204ŵǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ŵ ´­ º Ä«X °J³º Ӄⱴzⱳ³XªX«º  «Zⱴ³ XÄ³X ► Ǎŵǎ % des importations belges. Les 
 ª°­³ºJº ­«´  ´´ÄX´ TX ӃŻUruguay (122e fournisseur) et du Paraguay (139e fournisseur) sont 
ª « ªX´ŵ ´ŻⱴӃXÆJ«º ³X´°XNº ÆXªX«º ► ǎǏŵӅ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ Xº ǒŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³
la période analysée. 
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2.2.2. Partenaires commerciaux des pays du Mercosur 

2ŻJ«JӃÉ´X TX NXººX ´XNº ­« ³X°­´X ´Ä³ ӃJ MJ´X TX´ T­««ⱴX´ TX´ 6Jº ­«´ C« X´ ƎC«NºJT?ºJºƏ18. Les 
données présentées concernent la moyenne sur 5 ans pour la période 2014-2018 et sont 
exprimées en dollars américains.  

Les exportations totales des pays du Mercosur dans leur ensemble se sont élevées à 329,9 
milliards de dollars américains en moyenne annuelle ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸ 2X N­ªªX³NX X«º³X
les pays du Mercosur a représenté une part de 11,9 % des exportations totales, soit un montant 
de près de 39,4 milliards de dollars. Parmi les exportations intra-Mercosur, ӃŻArgentine  est le 
principal débouché (16,2 milliards de dollars), suivi de près par le Brésil (14,7 milliards de dollars). 
2ŻUruguay (4,5 milliards de dollars) et le Paraguay (4 milliards de dollars) représentent une moindre 
importance.  

Dès lors, les exportations extra-Mercosur se sont élevées à près de 290,4 milliards de dollars en 
moyenne annuelle sur la période sous revue. LX °³ «N °JӃ TⱴM­ÄN|ⱴ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« X´º ӃJChine, 
représentant 17 % des exportations totales des pays du Mercosur, soit un montant de 56,2 
milliards de dollars américains. Les Etats-C« ´ TŻ ªⱴ³ ²ÄX forment le deuxième débouché à 
ӃŻXÈ°­³ºJº ­«ŵ ³XNXÆJ«º TÄ 5X³N­´Ä³ TX´ M X«´ °­Ä³ Ä« ª­«ºJ«º TX Ǒӄŵǎ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´
américains. Les exportations destinées aux Etats-Unis comptent pour 14  % des exportations 
totales des pays du Mercosur. Les Pays-Bas constituent le troisième débouché du marché extra-
Mercosurŵ ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ ÆX³´ ӃX ªJ³N|ⱴ |­ӃӃJ«TJ ´ ´ŻⱴӃXÆJ«º ► °³ⱳ´ TX
13,2 milliards de dollars américains, soit une part de 4,0 % des exportations total es des pays du 
Mercosur.  

2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ TX´º «ⱴX´ ► ӃŻUnion européenne se sont élevées en 
moyenne annuelle à près de 50,6 milliards de dollar´ŵ NŻX´º-à-dire 15,3 % des exportations totales 
des pays du Mercosur, classant celle-ci à la deuxième place en tant que « ªJ³N|ⱴ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« ». 
Si ce résultat est principalement tiré par les Pays-#J´ŵ ӃŻ ӃӃXªJz«X ƎǓŵǏ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Ə Xº
ӃŻ(´°Jz«X Ǝӄŵǎ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Əŵ ӃJBelgique se retrouve malgré tout à la 18e place du classement 
des principaux partenaires commerciaux (extra-Mercosur) ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« °­Ä³ ӃX´ °JÉ´ TÄ
Mercosur. En effet, ces derniers ont exporté vers la Belgique en moyenne annuelle des biens pour 
près de 3,8 milliards de dollars, ce qui représente donc 1,2 % de leurs exportations totales.  

                                                           
18 2X N­«NX°º «Jº ­«JӃ X´º °³­°³X ► ӃJ #XӃz ²ÄX Xº X´º T ´°­« MӃX Ä« ²ÄXªX«º ´Ä³ ӃX ´ ºX «MMŸ´ºJºŸ  Z « TŻ­MºX« ³
des info³ªJº ­«´ ´Ä³ Ä« TⱴNӃJ³J«º JÄº³X ²ÄX ӃJ #XӃz ²ÄXŵ  Ӄ N­«Æ X«º TŻÄº Ӄ ´X³ TŻJÄº³X´ MJ´X´ TX T­««ⱴX´ŵ ºXӃӃX´
²ÄX NXӃӃX TŻ(Ä³­´ºJº °­Ä³ ӃX´ °JÉ´ XÄ³­°ⱴX«´ ­Ä C«NºJT?ºJºŵ NX´ TX³« ⱳ³X´ Äº Ӄ sant un concept plus large que 
le concept national. 
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Graphique 7. Top 10 des partenaires extra-Mercosur ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« TX´ °JÉ´ TÄ
Mercosur pris dans leur ensemble  

(En millions de dollars américains, moyenne 2014-2018) 

 
Source : UnctadStat. 

Les importations totales du Mercosur  se sont élevées à 278,7 milliards de dollars américains en 
ª­ÉX««X J««ÄXӃӃX ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸLes importations intra-Mercosur se sont élevées à près 
de 41,5 milliards de dollars américains, soit une part de 14,9 % des importations totales des pays 
du Mercosur pris dans leur ensemble. Si le Brésil représente un fournisseur important du marché 
intra-5X³N­´Ä³ ƎǏǐ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Əŵ ӃŻArgentine  «ŻX´º °J´ X« ³X´ºX ƎǎǑ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Əŵ
représentant respectivement 8,3 % et 5 % des importations totales des pays du Mercosur pris dans 
leur ensemble. Le Paraguay ƎǏŵǏ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Ə Xº ӃŻUruguay (2,2 milliards de dollars) ont 
chacun une part égale à 0,8 % des importations totales du Mercosur.  

Les importations extra-5X³N­´Ä³ ´X ´­«º T­«N ⱴӃXÆⱴX´ ► ǏǐǓŵǏ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X
annuelle entre 2014 et 2018. Les principaux partenaires commerciaux extra-Mercosur à 
ӃŻ ª°­³ºJº ­« TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ pris dans leur ensemble sont la Chine (50,2 milliards de dollars) 
avec une part de 18 % des importations totales du Mercosur, les Etats-C« ´ TŻ ªⱴ³ ²ÄX (43,2 
milliards de dollars) avec une part de 15,5 ӆ Xº ӃŻAllemagne (15 milliards de dollars) avec une part 
de 5,4 % des importations totales de ce groupe de pays. La Belgique (2,3 milliards de dollars) se 
classe à la 25e position avec une part qui représente 0,8 % des importations totales du Mercosur.  

(«Z «ŵ ´  ӃŻUnion européenne TXÆJ º Ⱶº³X N­«´ Tⱴ³ⱴX TJ«´ ´­« X«´XªMӃXŵ  Ӄ ´ŻJz ³J º TÄ °³Xª X³
°J³ºX«J ³X N­ªªX³N JӃ ► ӃŻimportation pour les pays du Mercosur, avec une part de 19 % de celles-
ci, soit un montant de 53,1 milliards de dollars. Ce résultat provient essentiellement des 
 ª°­³ºJº ­«´ TÄ 5X³N­´Ä³  ´´ÄX´ TX ӃŻAllemagneŵ TX ӃŻItalie  (6,9 milliards de dollars), de la France 
ƎӄŵǏ ª ӃӃ J³T´ TX T­ӃӃJ³´Ə Xº TX ӃŻEspagne (5,3 milliards de dollars), avec des parts respectives de 
5,4 % 2,5 %, 2,2 % et 1,9 %. 
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Graphique 8. Top 10 des partenaires extra-Mercosur ► ӃŻ ª°­³ºJº ­« TX´ °JÉ´ TÄ
Mercosur pris dans leur ensemble  

(En millions de dollars américains, moyenne 2014-2018) 

 
Source : UnctadStat. 

2.3. Analyse des flux bilatéraux et multilatéraux des 
échanges commerciaux de biens  

2ŻJ«JӃÉ´X TX NXººX ´XNº ­« X´º MJ´ⱴe sur les chiffres de la Banque Nationale de Belgique, selon le 
concept national. 

2.3.1. Flux commerciaux entre la Belgique et les pays du Mercosur 

Comme déjà mentionné précédemment, les exportations belges destinées aux pays du Mercosur 
se sont élevées à près de Ǐŵǐ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X J««ÄXӃӃX ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX ǏǍǎǑ-201819. 
Parmi celles-ci, les produits les plus exportés par la Belgique sont les produits pharmaceutiques  
Ǝ?,ǐǍƏ ²Ä  N­ª°ºX«º °­Ä³ ǒǑǑŵǔ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ŵ ´­ º Ä«X °J³º TX ǏǑ % des exportations belges 
destinées aux pays du Mercosur. Les machines, appareils et engins mécaniques (SH84 ; 13,8 %) 
et les voitures , parties et accessoires automobiles  (SH87 ; 10,7 %) complètent le podium des 
principaux produits exportés par la Belgique vers les pays du Mercosur, représentant 
³X´°XNº ÆXªX«º ǐǎǏŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ Xº ǏǑǐŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ÿ 

                                                           
19 Alors que les exportations destinées au Mercosur se sont réduites de 19,7 ӆ X« ǏǍǎǒ Ǝ► Ä« J« TŻⱴNJ³ºƏŵ
celles-N  ´Ä ÆX«º TX°Ä ´ Ӄ­³´ Ä«X º³J¤XNº­ ³X |JÄ´´ ⱳ³X Xº ´X ´­«º ⱴӃXÆⱴX´ ► °³ⱳ´ TX Ǐŵǒ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X«
2018 (après avoir connu une augmentation de 4,4 ӆ ► Ä« J« TŻécart). 
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Graphique 9Ÿ ;³ «N °JÄÈ °³­TÄ º´ ► ӃŻXÈ°­³ºJº ­« TX ӃJ #XӃz ²ÄX TX´º «ⱴ´ JÄÈ °JÉ´ TÄ
Mercosur 

 
Source : BNB, concept national. 

A côté de ces catégories de produits avec des exportations à valeurs élevée, les pays du Mercosur 
représentent un débouché °ӃÄº º  ª°­³ºJ«º °­Ä³ TŻJÄº³X´ NJºⱴz­³ X´de produits à valeur 
TŻXÈ°­³ºJº ­«´ °ӃÄ´ ZJ MӃXŸ   «´ ŵ ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TXproduits de la minoterie  (SH11 ; 45,4 
ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ °³ «N °JӃXªX«º N­«´º ºÄⱴX´ TŻXÈ°­³ºJº ­«´ TX ªJӃºŵdestinées aux pays du 
Mercosur représentent 4,9 % des exportations belges de ces produits en moyenne sur la période 
2014-2018. Il en va de même pour les exportations TŻengrais (SH31 Ŷ ӄǍŵǐ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ TX
produits de la navigation aérienne ou spatiale (SH88 Ŷ ǐǔŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə ­Ä TXproduits 
photographiques  (SH37 Ŷ ǏǒŵӅ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ T­«º ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ JÄÈ °JÉ´
du Mercosur représentent respectivement 3,7 %, 3,5 % et 3,2 % des exportations belges de 
chacun de ces produits.  

Tableau 2. Approche multilatérale : (È°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ X« ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ Xº °J³º TÄ
Mercosur dans les exportations belges. 

 
Source : BNB, concept national.  

Exportations 

vers le 

Mercosur (A)

Exportations 

vers le 

Monde (B)

Poids du 

Mercosur 

(A/B)

SH11: Produits de la minoterie; malt; amidons et fécules; inuline; gluten 

de froment
45,4 930,7 4,9%

SH31: Engrais 60,3 1.628,3 3,7%

SH88: Navigation aérienne ou spatiale 39,6 1.143,0 3,5%

SH37: Produits photographiques ou cinématographiques 25,8 802,6 3,2%

SH36: Poudres et explosifs; articles de pyrotechnie; allumettes; alliages 

pyrophoriques; matières inflammables
0,7 27,3 2,7%

SH30: Produits pharmaceutiques 544,9 20.327,8 2,7%

SH20: Préparations de légumes, de fruits ou d'autres parties de plantes 49,0 2.539,3 1,9%

SH83: Ouvrages divers en métaux communs 6,3 332,9 1,9%

SH84: Réacteurs nucléaires, chaudières, machines, appareils et engins 

mécaniques; parties de ces machines ou appareils
312,6 18.721,0 1,7%

SH81: Autres métaux communs; cermets; ouvrages en ces matières 3,2 213,3 1,5%
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En ce qui concerne les importations belges issues des pays du Mercosur, celles-ci se sont élevées 
► °³ⱳ´ TX ǎŵӄ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ Xn moyenne annuelle sur la période 2014-2018 20. Les produits 
principalement importés par la Belgique originaires des pays du Mercosur  sont les métaux 
précieux21 (SH71), qui représentent 18,4 % des importations belges issues du Mercosur, soit 302,3 
ª ӃӃ ­«´ TŻeuros. Les minerais (SH26 Ŷ ǏǐǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə XºӃJ Z­«ºXŵ ӃX ZX³ Xº ӃŻJN X³ (SH72 ; 
ǎǏӄŵǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə N­ª°ºX«º ⱴzJӃXªX«º °­Ä³ Ä«X °J³º  ª°­³ºJ«ºX TX´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´
provenant des pays du Mercosur, respectivement de 14,1 % et 7,7 %.  

Graphique 10Ÿ ;³ «N °JÄÈ °³­TÄ º´ ► ӃŻ ª°­³ºJº ­« TX ӃJ #XӃz ²ÄX X« °³­ÆX«J«NX TX´
pays du Mercosur 

 
Source : BNB, concept national.  

&X °ӃÄ´ŵ  Ӄ ´ŻJÆⱳ³X ²ÄX ӃX´ °JÉ´ TÄ Mercosur  forment un fournisseur essentiel du marché belge en 
ce qui concerne le café et le thé (SH09 Ŷ ӅӅŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº ӃX´minerais (SH26 ; 232 millions 
TŻXÄ³­´Əŵ ӃX´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ °³­ÆX«J«º TX NX´ °JÉ´ N­ª°ºJ«º ³X´°XNº ÆXªX«º °­Ä³ ǎǒŵӄ % et 
14,3 % des importations belges de ces catégories de produits. A côté de ces deux catégories de 
produits, les importations belges provenant des pays du Mercosur représentent également une 
part importante pour les préparations de légumes (SH20 Ŷ ǎǎǐŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃXsel (SH25 ; 
ǓǓŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº ӃX´aliments préparés pour animaux22 (SH23 Ŷ ǎǍǔŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃJ
°J³º TÄ 5X³N­´Ä³ TJ«´ ӃX´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX NX´ º³­ ´ NJºⱴz­³ X´ TX °³­TÄ º´ ´ŻⱴӃXÆJ«º
respectivement à 9,0 %, 8,3 % et 7,7 %.  

                                                           
20  Ӄ­³´ ²ÄX ӃX´  ª°­³ºJº ­«´ TX M X«´ X« °³­ÆX«J«NX TÄ 5X³N­´Ä³ ´ŻⱴºJ X«º JNN³ÄX´ TX ǏӄŵǏ % et 4,6 % (en 
zӃ ´´XªX«º J««ÄXӃƏ ³X´°XNº ÆXªX«º X« ǏǍǎǒ Xº ǏǍǎӄŵ NX´ TX³« ⱳ³X´ ´Ż­³ X«ºX«º TX°Ä ´ Ӄ­³´ ► ӃJ MJ ´´X Xº ´X
Ӄ ª ºX«º ► ǎŵӄ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ X« Ǐ018. Ce résultat reste toutefois supérieur à celui de 2014 (1,4 milliard 
TŻXÄ³­´ƏŸ 
21 .Ӄ ´ŻJz º °³ «N °JӃXªX«º TŻ ª°­³ºJº ­«´ TŻ­³ ­Ä TX TⱴN|Xº´ TX ªⱴºJÄÈ °³ⱴN XÄÈŸ 
22 Cette catégorie de produits est composée essentiellement des tourteaux de sojas. 
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Tableau 3. Approche multilatérale : Importations belges en miӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ Xº °J³º TÄ
Mercosur dans les importations belges. 

 
Source : BNB, concept national.  

Enfin, la balance commerciale de la Belgique vis-à-vis du Mercosur est positive  Xº ´ŻⱴӃⱳÆX ► ӄǏǓŵǑ
ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX ǏǍǎǑ-2018.  

2.3.2. FlÄÈ N­ªªX³N JÄÈ X«º³X ӃJ #XӃz ²ÄX Xº ӃŻ ³zX«º «X 

2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ ► ӃŻ ³zX«º «X ´X ´­«º ⱴӃXÆⱴX´ X« ª­ÉX««X ► ǐǍǎŵǓ ª ӃӃ ­«´
TŻXÄ³­´ N|J²ÄX J««ⱴX ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX ǏǍǎǑ-2018. Les produits pharmaceutiques  (SH30) ont 
représenté la majeure partie des M X«´ XÈ°­³ºⱴ´ °J³ ӃJ #XӃz ²ÄX ÆX³´ ӃŻ ³zX«º «X, avec une part de 
28,4 ӆŵ ´­ º Ӆǒŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ÿ 2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ TXmachines, appareils et engins mécaniques 
(SH84 Ŷ ǐǓŵǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº TXcombustibles minéraux (SH27 Ŷ ǐǑŵǔ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə 
³X°³ⱴ´X«ºX«º ⱴzJӃXªX«º Ä«X °J³º X  ª°­³ºJ«ºX TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ ► ӃŻ ³zX«º «Xŵ TX
respectivement 12,3 % et 11,6 %.  

2­³´ TX ӃŻJ«JӃÉ´X ªÄӃº ӃJºⱴ³JӃX °J³ NJºⱴz­³ X TX °³­TÄ º´ŵ  Ӄ ³X´´­³º ²ÄX ӃŻ ³zX«º «X ³X°³ⱴ´X«ºX JÄ
mieux 0,6 % des exportations belges pour les produits photographiques ou cinématographiques  
(SH37 Ŷ ǑŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ƏŸ &ⱳ´ Ӄ­³´ŵ ӃŻArgentine  ne représente un débouché majeur pour aucune 
des catégories de produits en Belgique. 

En ce qui concerne les importations belges issues TX ӃŻ ³zX«º «X sur la période 2014-2018, celles-
N  ´X ´­«º ⱴӃXÆⱴX´ X« ª­ÉX««X J««ÄXӃӃX ► ǏǍǑŵǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ÿ 2X´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´
°³­ÆX«J«º TŻ ³zX«º «X ´­«º N­«´º ºÄⱴX´ X´´X«º XӃӃXªX«º TX º³­ ´ NJºⱴz­³ X´ŵ ► ´JÆ­ ³ ӃX´aliments 
préparés pour animaux (SH23 Ŷ ǓǐŵӅ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃX´produits divers des industries chimiques 
(SH38 Ŷ ǏӄŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº ӃX´minerais (SH26 ŶǏǒŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ³X°³ⱴ´X«ºJ«º
respectivement 36,1 %, 13,1 % et 12,5 ӆ TX´  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ ­³ z «J ³X´ TX ӃŻ ³zX«ºine.  

;J³ J ӃӃXÄ³´ŵ ӃŻArgentine  constitue un fournisseur important  pour les aliments préparés pour 
animaux (SH23), ce pays représentant 5,2 % des importations belges de cette catégorie.  

En conclusion, le solde de la balance commerciale ´ŻJÆⱳ³X Ⱶº³Xexcédentaire  par rapport à 
ӃŻ ³zX«º «Xŵ NXӃÄ -N  ´ŻⱴӃXÆJ«º ► ǔǓŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸ 

2.3.3. Flux commerciaux entre la Belgique et le Brésil 

2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ JÄ #³ⱴ´ Ӄ ´X ´­«º ⱴӃXÆⱴX´ ► °³ⱳ´ TX ǎŵǔ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ X« 
moyenne annuelle sur la période 2014-2018. Les produits les plus exportés vers le Brésil sont les 
produits pharmaceutiques (SH30 Ŷ ǑǐǔŵӅ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ²Ä  N­ª°ºX«º °­Ä³ Ǐǐŵǐ %, suivis par 
les machines, appareils et engins mécaniques (SH84 ; 265 milli­«´ TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ǎǑ % 
et les voitures automobiles  (SH87 Ŷ ǏǎӅŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ǎǎŵӄ %.  

Le Brésil est un débouché important  pour les exportations belges des produits de la minoterie  
(SH11 Ŷ ǑǑŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃX´engrais (SH31 Ŷ ǒӄŵǎ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº ӃX´produits de la 
navigation aérienne ou spatiale (SH88 Ŷ ǐӄŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ӃJ °J³º ²ÄX ӃX #³ⱴ´ Ӄ ³X°³ⱴ´X«ºX TJ«´
ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX NX´ NJºⱴz­³ X´ ´ŻⱴӃXÆJ«º ³X´°XNº ÆXªent à 4,8 %, 3,4 % et 3,2 %. 

Importations 

provenant du 

Mercosur (A)

Importations 

provenant du 

Monde (B)

Poids du 

Mercosur 

(A/B)

SH09: Café, thé, maté et épices 88,5 567,4 15,6%

SH26: Minerais, scories et cendres 232,0 1.619,8 14,3%

SH20: Préparations de légumes, de fruits ou d'autres parties de plantes 113,5 1.261,6 9,0%

SH25: Sel; soufre; terres et pierres; plâtres, chaux et ciments 77,5 931,0 8,3%

SH23: Résidus et déchets des industries alimentaires; aliments préparés 

pour animaux
109,7 1.428,0 7,7%

SH16: Préparations de viande, de poissons ou de crustacés, de 

mollusques ou d'autres invertébrés aquatiques
35,4 877,4 4,0%

SH44: Bois, charbon de bois et ouvrages en bois 64,0 2.218,0 2,9%

SH43: Pelleteries et fourrures; pelleteries factices 0,3 10,9 2,3%

SH21: Préparations alimentaires diverses 20,7 985,9 2,1%

SH88: Navigation aérienne ou spatiale 16,4 791,3 2,1%
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Les importations belges provenant du Brésil ­«º JººX «º °³ⱳ´ TX ǎŵǑ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X
annuelle sur la période 2014-2018. La Belgique a principalement importé du Brésil des métaux 
précieux (SH71 Ŷ ǏǔǔŵǑ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­s), représentant 21,1 % des importations de la Belgique 
originaires du Brésil, des minerais (SH26 Ŷ ǏǍӄŵǑ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ǎǑŵǒ % et de la 
Z­«ºXŵ TÄ ZX³ Xº TX ӃŻJN X³ (SH72 Ŷ ǎǏǒŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ӅŵӅ %.  

En plus de cela, le Brésil ´ŻJÆⱳ³X Ⱶº³X Ä«fournisseur important du marché belge  pour plusieurs 
NJºⱴz­³ X´ TX °³­TÄ º´Ÿ .Ӄ ´ŻJz º «­ºJªªX«ºdu café et du thé (SH09 Ŷ ӅӅŵǑ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Əŵ ­ ӃX´
importations belges issues du Brésil représentent 15,6 % des importations de cette catégorie, et 
des minerais Ǝ?, ǏӄƏ ­ ӃJ °J³º TÄ #³ⱴ´ Ӄ ´ŻⱴӃⱳÆX ► ǎǏŵǓ %. Le Brésil représente également une part 
importante des importations de préparations de légumes et de fruits (SH20 ; 111,6 millions 
TŻXÄ³­´Ə Xº TXsel (SH25 ; 77,5 millions TŻXÄ³­´Əŵ ³X´°XNº ÆXªX«º TX ӅŵӅ % et de 8,3 % des 
importations de ces catégories.  

Par conséquent, la balance commerciale de la Belgique vis-à-vis du Brésil est positive . Son solde 
JººX «º ǑӄǓŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX2014-2018. 

2.3.4. Flux commerciaux entre la Belgique et le Paraguay 

Les exportations de la Belgique destinées au Paraguay se sont élevées en moyenne annuelle à 
ǏǑŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX ǏǍǎǑ-2018. Les produits qui constituent la plus grande partie 
des exportations vers le Paraguay sont les produits pharmaceutiques  (SH30), comptant pour 
26,5 ӆ TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ŵ ´­ º ӄŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ŵ ´Ä Æ ´ °J³ ӃX´machines (SH85 ; 3,8 millions 
TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ǎǒŵǑ % et les machines, appareils et engins mécaniques (SH84 ; 2,6 
ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə JÆXN Ä«X °J³º TX ǎǍŵǒ %.  

Le Paraguay «ŻX´º Ä«débouché essentiel pour aucune des catégories de produits TX ӃŻⱴN­«­ª X
belge. En effet, la part du Paraguay dans les exportations belges de chaque catégorie est inférieure 
ou égale à 0,1 %.  

Les importations  issues du Paraguay ­«º JººX «º ǒŵǓ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X J««ÄXӃӃX ´Ä³ ӃJ
période 2014-2018. Les importations de graisses et huiles animales ou végétales (SH15) 
³X°³ⱴ´X«ºX«º ӃJ ªJ¤XÄ³X °J³º X TX´  ª°­³ºJº ­«´ŵ ´ŻⱴӃXÆJ«º ► Ǐŵǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ŵ ´­ º ǑǑŵǒ % des 
importations en provenance du Paraguay. Elles sont suivies par les importations de cuivre (SH74) 
°­Ä³ Ǎŵǔ ª ӃӃ ­« TŻXÄ³­´ Xº TXsucre Ǝ?,ǎǓƏ °­Ä³ Ǎŵӄ ª ӃӃ ­« TŻXÄ³­´ŵ ´­ º ³X´°XNº ÆXªX«º ǎӄŵǒ % et 
10,2 % des importations provenant du Paraguay.  

 ӃŻ «´ºJ³ TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ŵ ӃXParaguay «ŻX´º Ä«fournisseur essentiel pour aucune des catégories 
de produits. 

Dès lors, la balance commerciale avec le Paraguay est également positive  en moyenne sur la 
°ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸ ?­« ´­ӃTX ´ŻⱴӃⱳÆX ► ǎӅŵǔ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««XŸ 

2.3.5. *ӃÄÈ N­ªªX³N JÄÈ X«º³X ӃJ #XӃz ²ÄX Xº ӃŻC³ÄzÄJÉ 

Les XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TX´º «ⱴX´ ► ӃŻC³ÄzÄJÉ ­«º JººX «º ǒӄŵǎ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X
annuelle sur la période 2014-2018. 23,1 % de ces exportations sont constituées des produits 
pharmaceutiques Ǝ?,ǐǍƏŵ ´­ º ǎǐ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ÿ 2X´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ TXproduits chimiques 
inorganiques (SH28 Ŷ ǔŵǏ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº TXmachines, appareils et engins mécaniques (SH84 ; 
Ǔŵǔ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə ­«º ⱴzJӃement été importantes, représentant respectivement 16,5 % et 
14,1 ӆ TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ ► TX´º «Jº ­« TX ӃŻC³ÄzÄJÉ ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX J«JӃÉ´ⱴXŸ 

2ŻUruguay «ŻX´º Ä«débouché majeur pour aucune des catégories TX °³­TÄ º´ TX ӃŻⱴN­«­ª X MXӃzXŸ
(« XZZXºŵ ӃJ °J³º TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TⱴT ⱴX´ ► ӃŻC³ÄzÄJÉ °­Ä³ N|J²ÄX NJºⱴz­³ X ³X°³ⱴ´X«ºX JÄ
maximum 0,4 % des exportations de ces catégories.  

Les  ª°­³ºJº ­«´ MXӃzX´ X« °³­ÆX«J«NX TX ӃŻC³ÄzÄJÉ se sont élevées à près 12,8 miӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´
X« ª­ÉX««X J««ÄXӃӃX ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻJ«JӃÉ´XŸ ;³ⱳ´ TX ӃJ ª­ º ⱴ ƎǑǐŵǒ %) de ces importations 
concernent les céréales (SH10 Ŷ ǒŵӄ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ƏŸ 2X´  ª°­³ºJº ­«´ TXviandes (SH02 ; 2,6 
ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ə Xº TXfruits comestibles  (SH08 ; 0,Ǔ ª ӃӃ ­« TŻXÄ³­´Ə N­ª°ӃⱳºX«º NX °­T Äªŵ ӃJ °J³º
TX NX´ NJºⱴz­³ X´ TJ«´ ӃX´  ª°­³ºJº ­«´  ´´ÄX´ TX ӃŻC³ÄzÄJÉ N­ª°ºJ«º ³X´°XNº ÆXªX«º °­Ä³ ǏǍŵǑ % 
et 5,4 %.  
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De plus, ӃŻUruguay «ŻX´º Ä«fournisseur important de la Belgique pour aucune des catégories de 
produits, ce dernier représentant au maximum 0,4 % des importations pour ӃŻune TŻXӃӃX´. 

Enfin, en ce qui concerne la balance commerciale TX ӃJ #XӃz ²ÄX JÆXN ӃŻC³ÄzÄJÉŵ ► ӃŻ «´ºJ³ TX´ º³­ ´
autres pays, le solde est également excédentaire. $X TX³« X³ ´ŻⱴӃⱳÆX ► ǑǐŵǑ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X«
moyenne sur la période 2014-2018. 

2.4. Importance pour les entreprises belges des échanges 
entre la Belgique et le Mercosur 

.Ӄ X´º °­´´ MӃX TŻXÈJª «X³ TX ªJ« ⱳ³X °ӃÄ´ J°°³­Z­«T X ӃX´ X«º³X°³ ´X´ MXӃzX´ ²Ä  N­ªªX³NX«º JÆXN
les pays du Mercosur en utilisant les données individuelles23. 2ŻJ«JӃÉ´X ²Ä  ´Ä º °³­Æ X«º TX ӃJ
BNB24. 

En 2016, on dénombrait 1.385 entreprises belges qui exportaient vers le Mercosur et 1.321 qui 
importaient de ces pays, dont 299 commerçaient de manière bilatérale. Un total de 2.407 
X«º³X°³ ´X´ ⱴºJ X«º T­«N T ³XNºXªX«º Ӄ ⱴX´ JÄ º³JÆX³´ TX´ ⱴN|J«zX´ TX M X«´ ► NX´ °JÉ´ TŻ ªⱴ³ ²ÄX
latine. En 2018, on en dénombrait 2.314 (les données 2019 ne sont pas encore complètes mais on 
en dénombrait 2.372 dans les données disponibles début février 2020) 25. 

Parmi ces entreprises en lien avec les pays du Mercosurŵ NX ªJ³N|ⱴ «ŻX´º ӃX °³ «N °JӃ ªJ³N|ⱴ ►
ӃŻXÈ°­³ºJº ­« ­Ä ӃJ °³ «N °JӃX ´­Ä³NX TŻ ª°­³ºJº ­« ²ÄX °­Ä³ Ä«X °Xº ºX ª «­³ ºⱴ TŻX«º³X°³ ´X´Ÿ 8«
observe, en effet, que le Mercosur constituait la destination majoritaire de leurs exportations pour  
seulement 5,7 % des exportateurs identifiés en 2018, soit 80 sur 1.441Ÿ $X°X«TJ«ºŵ  Ӄ ´ŻJz º TX ӃJ
´­Ä³NX ªJ¤­³ ºJ ³X TŻ ª°­³ºJº ­« °­Ä³ 20 % des entreprises importatrices du Mercosur. 

Tableau 4: Entreprises belges exportatrices ou importatrices de biens vers les pays du 
Mercosur 

 2016 2017 2018 

Exportatrices 1.385 1.419 1.441 

Dont Mercosur > 50 % des 
exportations totales 

81 73 80 

Importatrices 1.321 1.270 1.172 

Dont Mercosur > 50 % des 
importations totales  

279 237 237 

Two way traders 299 300 299 

Source : Déclarations Extrastat 

Selon la nomenclature NACE Rev2 à deux chiffres, ӃX °ӃÄ´ z³J«T «­ªM³X TŻX«º³X°³ ´X´
exportatrices vers le Mercosur en 2018 se trouvent dans les branches : 

                                                           
23 Sur la base des données de déclarations en douane (données extra-´ºJºƏŵ  Ӄ X´º °­´´ MӃX TŻJÆ­ ³ Ä«X
couverture quasi exhaustive du commerce de biens avec la zone Mercosur (seuil de déclaration de 1.000 
(C>Ə Xº TŻⱴÆJӃÄX³ ӃX´ X«º³X°³ ´X´ MXӃzX´ X« ³XӃJº ­« JÄ º³JÆX³´ TX´ ⱴN|J«zX´ TX M X«´ JÆXN ӃŻ ³zX«º «Xŵ ӃX
#³ⱴ´ Ӄŵ ӃŻC³ÄzÄJÉ Xº ӃX ;J³JzÄJÉŵ ´­ º X« ºJ«º ²ÄŻX«º³X°³ ´X´ XÈ°­³ºJº³ NX´ ÆX³´ NX´ °JÉ´ŵ ´­ º X« ºJ«º
²ÄŻ ª°­³ºJºXÄ³´Ÿ 2ŻⱴN|J«º ӃӃ­« Äº Ӄ ´ⱴ N­ÄÆ³X ӃŻX«´XªMӃX TX´ TⱴNӃJ³J«º´ XÈº³J-stat qui commercent avec au 
ª­ «´ Ä« °JÉ´ ªXªM³X TÄ 5X³N­´Ä³Ÿ ;­Ä³ NX´ X«º³X°³ ´X´ŵ ӃX´ T­««ⱴX´ TŻXª°Ӄ­  Xº TX N| ZZ³X TŻJZZJ ³X´ X«
°³­ÆX«J«NX TX´ N­ª°ºX´ J««ÄXӃ´ ­Ä TX´ TⱴNӃJ³Jº ­«´ AE ­«º ⱴºⱴ J¤­ÄºⱴX´ Ӄ­³´²ÄŻXӃӃX´ ⱴºJ X«º T ´°­« MӃX´Ÿ
&X ªⱵªXŵ ӃXÄ³ °³ «N °JӃ ´XNºXÄ³ TŻJNº Æ ºⱴ J été défini sur la base des données enregistrées dans la Banque 
Carrefour des entreprises. 
24 E. Dhyne, Exposition de la Belgique au commerce international avec les pays du Mercosur, 21 février 2020. 
(mimeo).  
25 Si on se limite aux exportateurs et importateurs selon le concept national (par exemple, hors agents en 
douane opérant pour le compte de tiers), on dénombrait, en 2016, 1297 exportateurs, 1210 importateurs, 
dont 288 commerçaient dans les deux directions et en 2018, 1310 exportateurs, 1187 importateur s dont 
305 dans les deux directions. 
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- Ǒӄ Ƃ $­ªªX³NX TX z³­´ŵ ► ӃŻXÈNX°º ­« TX´ JÄº­ª­M ӃX´ Xº TX´ ª­º­NÉNӃX´ ƃ Ǝǐǐ % des 
entreprises exportatrices vers le Mercosur) 

- 20 « Industrie chimique » (8 %) 
- ǏӅ Ƃ *JM³ NJº ­« TX ªJN| «X´ Xº TŻⱴ²Ä °XªX«º´ ƃ Ǝӄ %) 
- 22 « Fabrication de produits en caoutchouc et en plastique » (4 %) 
- 10 « Industries alimentaires » (4 %) 

En ce qui concerne les importations, les branches les plus concernées par les importations de 
biens en provenance du Mercosur sont : 

- Ǒӄ Ƃ $­ªªX³NX TX z³­´ŵ ► ӃŻXÈNX°º ­« TX´ JÄº­ª­M ӃX´ Xº TX´ ª­º­NÉNӃX´ ƃ ƎǑǏ % des 
entreprises importatrices du Mercosur) 

- ǑǓ Ƃ $­ªªX³NX TX TⱴºJ Ӄŵ ► ӃŻXÈNX°º ­« TX´ JÄº­ª­M ӃX´ Xº TX´ ª­º­NÉNӃX´ ƃ Ǝӄ %) 
- 45 « CommX³NX Xº ³ⱴ°J³Jº ­« TŻJÄº­ª­M ӃX Xº TX ª­º­NÉNӃX´ ƃ Ǝǒ %) 
- 20 « Industrie chimique » (3 %) 
- 10 « Industries alimentaires » (3 %) 

=ÄJ«º ► ӃŻemploi, 63 % des entreprises exportatrices vers le Mercosur en 2018 étaient des 
entreprises employant moins de 50 salariés équivalents temps plein (ETP). De même, 74 % des 
entreprises importatrices du Mercosur en 2018 employaient moins de 50 ETP. 

3. Analyse sectorieӃӃX TX ӃŻJNN­³T 5X³N­´Ä³ 
Vooraleer men over kan gaan tot de analyse, dient echter duiding verschaft over de definiëring 
van deze verschillende sectoren. Daar waar de opsplitsing tussen respectievelijk onbewerkte 
voedingsmiddelen, industriële producten en diensten redelijk vanzelfsprekend is, is dit niet het 
geval voor de voedingsindustrie. In de voedingssector vindt men zowel producten die behoren tot 
TX XX³´ºX º³J«´Z­³ªJº X Ê­JӃ´ ÆX³´ŵ zX¦­XӃT X« MXÆ³­³X« ÆӃXX´ŵ É­z|Ä³ºŵ ªXXӃŵ Ź X« °³­TÄNºX« ÆJ«
tweede transformatie zoals confituur, chocolade, groenteconserven, Ź De producten van de 
eerste transformatie worden samen met de landbouwproducten ondergebracht in hoofdstukken 
1 Ɖ 15 van de gecombineerde nomenclatuur. De producten van tweede transformatie in 
hoofdstukken 16 Ɖ 23. In hoofdstuk 24 zitten enkel tabaksproducten, zowel ruwe tabak als 
sigaretten, sigaren ed. 

Om praktische redenen worden voor deze studie de producten van de eerste transformatie, samen 
met de landbouwproducten onder de noemer landbouw gebracht (sectoren I-III, GS 1 Ɖ 15) en de 
producten van tweede transformatie, samen met de tabaksproducten (sector IV, GS 16 Ɖ 23), als 
voedingsindustrie beschouwd die op zich dan deel uitmaakt van de industriële sector (GS 16 Ɖ 99).  

Sommige Mercosur-landen leggen bijkomende taksen op bij de invoer van bepaalde goederen, 
bovenop de invoerheffingen. Het akkoord bevat bepalingen om deze types van extra taksen zoveel 
mogelijk te beperken. 

3.1. Secteur agricole (SH1-15) 

3.1.1. Introduction  

Ce chapitre traite des produits alimentaires issus de manière relativement directe des activités 
Jz³ N­ӃX´ ƎºXӃ´ ²ÄX ӃX ӃJ º X« °­ÄT³X ­Ä ӃJ Æ J«TX M­Æ «XƏŸ .Ӄ ´ŻJz º TX´ °³­TÄ º´ ²Ä  ´­«º ³Xz³­Ä°ⱴ´
dans les trois premières sections de la nomenclature combinée.  
2ŻJNN­³T°³ⱴÆ­ º ӃŻJNN³­ ´´XªX«º TX ²Ä­ºJ´ TŻ ª°­³ºJº ­« TJ«´ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««Xŵ JÆXN
TŻimportantes réductions tarifaires, pour 5 produits agricoles : la viande bovine, le sucre, 
ӃŻⱴº|J«­Ӄŵ ӃJ Æ J«TX TX Æ­ӃJ ӃӃX Xº ӃJ Æ J«TX TX °­³NŸGlobalement, lJ $­ªª ´´ ­« X´º ªX ²ÄŻJÆXN ӃJ
pleine application de ӃŻJNN­³T, 81,8 % de la valeur des importations agro-JӃ ªX«ºJ ³X´ TX ӃŻCnion 
européenne vont être libéralisés, et 17,8 % le seront partiellement  ƎªJ «º X« TŻÄ« ²Ä­ºJƏŸ 

Du côté des pays du Mercosur, ceux-c  ´ŻX«zJzX«º ⱴzJӃXªX«º ► ³ⱴTÄ ³X ӃX´ T³­ º´ TŻX«º³ⱴX °­Ä³ ӃX´
produits agro-alimentaires européens, comme les produits laitiers, le vin, les alcools, l'huile d'olive, 
les fruits frais, les pêches, tomates en boîte, le malt, les pommes de terre surgelées, la charcuterie, 
le chocolat, les biscuits ou encore les boissons non alcoolisées. La Commission européenne estime 
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que ӃŻJNN­³Tva éliminer 93 ӆ TX´ Ӄ z«X´ ºJ³ ZJ ³X´ ´Ä³ ӃX´ °³­TÄ º´ TŻXÈ°­³ºJº ­« Jz³­-alimentaires 
européens. Ces lignes correspondent à 95 % TX ӃJ ÆJӃXÄ³ TŻXÈ°­³ºJº ­«. 
2ŻJ«JӃÉ´X TX ӃŻ ª°JNº °­ºX«º XӃ TX ӃŻ­ÄÆX³ºÄ³X TÄ ªJ³N|ⱴ TX ӃŻCnion européenne va se focaliser sur 
4 catégories de produits ŷ ӃJ Æ J«TX M­Æ «Xŵ ӃJ Æ J«TX TX Æ­ӃJ ӃӃXŵ ӃX ´ÄN³X Xº ӃŻⱴº|J«­ӃŸ $X ´­«º ӃX´
produits pour lesquels lé «­ÄÆXJÄÈ ²Ä­ºJ´ ´­«º ӃX´ °ӃÄ´  ª°­³ºJ«º´Ÿ 2ŻJ«JӃÉ´Xtient  compte des 
ZӃÄÈ JNºÄXӃ´ TŻ ª°­³ºJº ­« Xº TX´ T ZZⱴ³X«º´ ³ⱴz ªX´ ºJ³ ZJ ³X´ X« Æ zÄXÄ³Ÿ 2Ż ª°JNº TX ӃŻJNN­³T X´º
J°°³ⱴN ⱴ X« N­ª°J³J«º ӃŻX´º ªJº ­« TÄ N­ º TŻX«º³ⱴX TX´ °³­TÄ º´ JÄ ¦z ´Ä³ ӃX ªJ³N|ⱴ européen 
J°³ⱳ´ ӃJ N­ª°ӃⱳºX ª ´X X« ¯ÄÆ³X TX ӃŻJNN­³T JÆXN ӃX N­ º JNºÄXӃŸÉºJ«º T­««ⱴ ²ÄŻ Ӄ X´º JÄ¤­Ä³TŻ|Ä 
XÈº³ⱵªXªX«º T ZZ N ӃX TX ZJ ³X TX´ °³ⱴÆ ´ ­«´ ´Ä³ ӃX´ ª­T Z NJº ­«´ TX ZӃÄÈ TÄ 5X³N­´Ä³ ÆX³´ ӃŻCnion 
européenne ´Ä ºX ► ӃŻJNN­³T ƎӃŻJNN³­ ´´XªX«º TX´ ZӃÄÈ Tⱴ°X«T³J TX °ӃÄ´ XÄ³´ JÄº³X´ ZJNºXÄ³´ ²ÄX ӃX
´XÄӃ ZJNºXÄ³ ºJ³ ZJ ³Xŵ Xº «­ºJªªX«º TÄ ³X´°XNº TX´ N³ ºⱳ³X´ XÄ³­°ⱴX«´ °­Ä³ ӃŻ­MºX«º ­« °J³ ӃX´
opérateurs sud-américains des NX³º Z NJº´ TŻXÈ°­³ºJº ­«Əŵ ӃŻ|É°­º|ⱳ´X Xst faite que ces flux 
resteront constants. Naturellement, Ä« JNN³­ ´´XªX«º TX´  ª°­³ºJº ­«´ °J³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X
est prévisible puisque ӃŻ ª°JNº ´Ä³ ӃJ N­ª°ⱴº º Æ ºⱴ TX´ °³­TÄ º´ ´ÄT-américains sera important. 
Toutefois, les importateurs (ou les opérateurs en amont) pourraient aussi simplement augmenter 
leurs marges, avec comme conséquence possible que les prix des produits importés sur le marché 
européen soient peu modifiés à la baisse. 2ŻJ«JӃÉ´X ´X ZX³J X´´X«º XӃӃXªX«º ► ӃŻⱴN|XӃӃX TX ӃŻC« ­«
européenne, étant donné la très forte dépendance du marché belge vis-à-vis des autres pays de 
ӃŻC« ­«ŵ ºJ«º °­Ä³ ӃX´ TⱴM­ÄN|ⱴ´ ²ÄX °­Ä³ ӃX´ J°°³­Æ ´ ­««XªX«ºs. 

2ŻJ«JӃÉ´X TX´ «­ÄÆXJÄÈ °­ºX«º XӃ´ TŻXÈ°­³ºJº ­« ÆX³´ ӃX 5X³N­´Ä³ °­Ä³ ӃŻJz³­-industrie belge 
­ZZX³º´ °J³ ӃŻaccord va également se concentrer sur les catégories de produits du règne végétal et 
du règne animal pour lesquels ces potentiels semblent les plus importants, à savoir les produits 
laitiers et les pommes de terre surgelées. 

3.1.2. Les flux des produits agro-alimentaires  

Le Mercosur est le premier fournisseur extérieur de matières premières alimentaires de ӃŻC« ­«
européenne. Il représente environ 13,5 % du total des importations européennes des produits 
TŻ­³ z «X Jz³ N­ӃX Xº TX´  «TÄ´º³ X´ JӃ ªX«ºJ ³X´, en valeur. Les exportations du Mercosur vers 
ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X ´­«º ӃJ³zXªX«º T­ª «ⱴX´ °J³ ӃX´ °³­TÄ º´ Jz³ N­ӃX´ Xº Jz³­-industriels. En 
2018, ces produits représentaient 42 % des importations totales en valeur en provenance du 
Mercosur. Les matières premières pour la fabrication des aliments pour animaux (et en particulier 
les tourteaux de soja) occupent une place très importante. A ces tourteaux, il faut ajouter les fèves 
de soja, qui constituent le 4e z³J«T °­´ºX TX´  ª°­³ºJº ­«´Ÿ (« ǏǍǎӅŵ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X J donc 
 ª°­³ºⱴ °ӃÄ´ TX Ӆŵǐ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ TX ´­¤J Ǝ► T³­ º TŻX«º³ⱴX «ÄӃƏŸ &ŻJÄº³X´ °³­TÄ º´ °J³º NÄӃ X³´
venant du Mercosur dominent également les importations européennes. Le Mercosur est le 
°³ «N °JӃ Z­Ä³« ´´XÄ³ XÈºⱴ³ XÄ³ TX Æ J«TX M­Æ «X TX ӃŻC« ­« XÄropéenne (73 % des importations en 
volume 2018, 69 ӆ X« ÆJӃXÄ³ŵ ´­ º ǎŵǐ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ƏŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃJ Æ J«TX N­«zXӃⱴXŵ
89 % des importations européennes proviennent du Mercosur en 2018, et celles de la viande 
préparée (notamment le corned beef) y sont issues quasi exclusivement.  

Toutefois, par rapport à la production et la consommation communautaire, les importations 
actuelles de produits agro-JӃ ªX«ºJ ³X´ TJ«´ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X X« °³­ÆX«J«NX TX´ °JÉ´ TÄ
Mercosur ne représentent, globalement, que des faibles volumes (excepté bien sûr pour certains 
M X«´ ²Ä  «X °XÄÆX«º Ⱶº³X °³­TÄ º´ X« (Ä³­°Xŵ ºXӃ´ ²ÄX ӃX´ °³­TÄ º´ ► MJ´X TX ´­¤JƏŸ ?  ӃŻ­« ´X ³ⱴZⱳ³X
à 2018, les importations sud-américaines de viande bovine correspondent à 4 % de la production 
européenne et 3 % de la consommation. Pour le sucre, les importations actuelles correspondent à 
1,5 ӆ TX ӃJ °³­TÄNº ­«Ÿ ;­Ä³ ӃJ Æ J«TX TX Æ­ӃJ ӃӃXŵ NXººX °J³º ´ŻⱴӃⱳÆX ► Ǐŵǒ ӆŸ 2ŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X
«Ż ª°­³ºX JNºÄXӃӃXªX«º °³X´²ÄX °J´ TŻⱴº|J«­ӃŸ 

En ce qui N­«NX³«X ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X ÆX³´ ӃX´ °JÉ´ 5X³N­´Ä³ŵ ­« º³­ÄÆX º³ⱳ´
°XÄ TX °³­TÄ º´ Jz³ N­ӃX´ ­Ä TX ӃŻJz³­- «TÄ´º³ XŸ 2X º­ºJӃ TX´ XÈ°­³ºJº ­«´ TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X
ÆX³´ ӃX 5X³N­´Ä³ ´ŻⱴӃⱳÆX ► Ǒǒ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ǏǍǎӅŸ (ºJ«º T­««ⱴ ²Äe les importations 
XÄ³­°ⱴX««X´ º­ºJӃX´ X« °³­ÆX«J«NX TÄ 5X³N­´Ä³ ´ŻⱴӃⱳÆX«º ► ǑǏŵӄ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ ƎǏǍǎӅƏŵ ӃJ
MJӃJ«NX N­ªªX³N JӃX X´º T­«N °­´ º ÆX °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X ƎǱǏŵǒ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ƏŸ 2X´
produits laitiers exportés vers le Mercosur représentent des montants très faibles (39 millions 
TŻXÄ³­´ X« ǏǍǎӅƏŸ 

La Belgique J  ª°­³ºⱴ X« ª­ÉX««X °­Ä³ °ӃÄ´ TŻǎŵǒ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ TÄ 5X³N­´Ä³ °J³ J« JÄ N­Ä³´
de la période 2014-2018. Ces importations ont représenté 0,6 % du total des importations belges 
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et 2,1 % des importations extra-UE. Les exportations du Mercosur vers la Belgique sont dominées 
par les produits des industries alimentaires. Parmi ceux-ci, les jus de fruits (orange) occupent une 
place importante. La Belgique a importé annuellement plus de 146 ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´ X« ¤Ä´ TX Z³Ä º´ŵ
ce qui représente 9,4 % des importations belges en valeur à partir du Mercosur (voir aussi le point 
3.2.). Les tourteaux de soja représentent aussi une part significative des importations (6,6 % en 
moyenne).  

Du côté des exportations belges, les pays du Mercosur représentent globalement une part de 
ªJ³N|ⱴ ³XӃJº ÆXªX«º ZJ MӃXŸ ;­Ä³ ӃŻX«´XªMӃX TX´ °³­TÄ º´ Jz³ N­ӃX´ Xº TX´  «TÄ´º³ X´ JӃ ªX«ºJ ³X´ŵ
le Mercosur a absorbé 3,1 % des exportations belges hors-UE (en valeur, données de 2018). Parmi 
le total des exportations belges vers le Mercosur, la part des produits agricoles (SH1-15) a 
représenté 2,1 ӆ Xº NXӃӃX TX´ °³­TÄ º´ TX ӃŻ «TÄ´º³ X JӃ ªX«ºJ ³X(SH16-24) 3,9 %. Ces exportations 
sont dominées par les surgelés à base de pomme de terre (37 % de la valeur des exportations agro-
alimentaires en 2018) et par les produits de la minoterie (21 %). Pour ces deux types de produits, 
le Mercosur constitue un marché relativement important. Il a absorbé près de 10 % des 
exportations belges extra-UE de pommes de terre surgelées en 2018 (en valeur), et près de 7 % 
des produits de la minoterie. 

3.1.1. .ª°JNº´ ⱴN­«­ª ²ÄX´ TX ӃŻ­ÄÆX³ºÄ³X TÄ ªJ³N|ⱴ TX ӃŻC« ­«
européenne  

Les quotas accordés pour les 4 groupes de produits examinés (viande bovine, sucre, éthanol, 
viande de volaille) se situent à des niveaux relativement faibles par rapport à la production et la 
N­«´­ªªJº ­« TX NX´ °³­TÄ º´ JÄ ´X « TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««XŸ C« XÈJªX« °ӃÄ´ °³ⱴN ´ TX´ N ³NÄ º´
TŻⱴN|J«zX ª­«º³X º­ÄºXZ­ ´ ²ÄX NX´  ª°­³ºJº ­«´ ´­«º X« ³ⱴJӃ ºⱴ Ӄ­ « TŻⱵº³X «ⱴzӃ zXJMӃX´Ÿ 

Premièrement , une JÄzªX«ºJº ­« TX´ ZӃÄÈ TŻ ª°­³ºJº ­«´ peut être attendue, même si celle-ci est 
°J³º NÄӃ ⱳ³XªX«º T ZZ N ӃX ► X´º ªX³Ÿ A­ÄºXZ­ ´ŵ ӃŻJMJ ´´XªX«º TX´ T³­ º´ TŻX«º³ⱴX °³ⱴÆÄ °J³ ӃŻJNN­³T
Xº ӃŻⱴӃJ³z ´´XªX«º des volumes contingentés bénéficiant de ces droits réduits ou nuls vont rendre 
les produits sud-américains beaucoup plus concurrentiels sur les marchés européens. Les 
X´º ªJº ­«´ ª­«º³X«º X« XZZXº ²ÄŻJÄ ºX³ªX TX ӃJ ª ´X X« J°°Ӄ NJº ­« TX ӃŻJNN­³T ƎNXӃӃX-ci est étalée 
´Ä³ Ä«X °ⱴ³ ­TX TX ǒ ­Ä ǎǍ J«´Əŵ ӃX´ N­ º´ TŻX«º³ⱴX ´X³J X«º º³ⱳ´ ´X«´ MӃXªX«º T ª «Äⱴ´ŸToutefois, 
Ä« JMJ ´´XªX«º TX´ N­ º´ TŻentrée ne signifierait pas automatiquement un accroissement des flux 
TŻ ª°­³ºJº ­«´ TX´ °³­TÄ º´ N­«´ Tⱴ³ⱴ´ TJ«´ ӃŻCnion européenne. Cela va dépendre notamment 
des stratégies commerciales des  «ºX³ªⱴT J ³X´ TJ«´ ӃX´ Z Ӄ ⱳ³X´ TŻ ª°­³ºJº ­«ŵ  «ºX³ªⱴT J ³X´ ²Ä 
°­Ä³³J X«º ZJ ³X ӃX N|­ È TŻJNN³­ º³X ӃXÄ³´ ªJ³zX´ŵ JÆXN °­Ä³ N­«´ⱴ²ÄX«NX ²ÄX ӃX´ °³­TÄ º´
importés arrivent sur le marché européen avec un prix relativement inchangé. Par ailleurs, il peut 
É JÆ­ ³ TX´ ´ÄM´º ºÄº ­«´ TJ«´ ӃX´ ZӃÄÈ TŻ ª°­³ºJº ­« ÆX«J«º TX´ T ZZⱴ³X«º´ °JÉ´Ÿ 2­³´²ÄŻÄ«X ´­Ä³NX
extra-XÄ³­°ⱴX««X TXÆ X«º °ӃÄ´  ª°­³ºJ«ºXŵ TŻJÄº³X´ ´­Ä³NX´ °X³TX«º X« °­ T´Ÿ 8« ³XªJ³²ÄX °J³
XÈXª°ӃX ²ÄX °­Ä³ ӃJ Æ J«TX M­Æ «Xŵ ӃX´  ª°­³ºJº ­«´ TJ«´ ӃŻC« on européennes restent 
relativement stables depuis 2008, et tournent autour de 200 000 tonnes (sans compter les 
préparations et les carcasses), alors que différents quotas supplémentaires ont été accordés 
(quotas « Hilton  », quotas « hormones ») à des tarifs réduits ou nuls. 
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Tableau 5. Impact des nouveaux quotas et régime tarifaire26 

 
(a) ?­Ä´ |É°­º|ⱳ´X TŻÄ«X Äº Ӄ ´Jº ­« ► ǔǍ ӆ TŻÄ« ²Ä­ºJ JNN­³Tⱴ TX ǑǓŸǍǓӄ º­««X´ Xº ³ⱴ´X³ÆⱴX ► ӃJ Æ J«TX

fraîche. 

(b) Rapport entre la valeur totale des importations de viande fraîche ou congelée et les quantités (données 

du commerce extérieur). Moyenne sur les 3 dernières années (2016-2018). 

(c) 2ŻJNN­³T °³ⱴÆ­ º Ä« ²Ä­ºJ TX ǔǔŸǍǍǍ º­««X´ : 54.450 tonnes pour la viande fraîche et 44.550 tonnes 

pour la viande congelⱴXŸ  NJÄ´X TÄ ²Ä­ºJ , Ӄº­«ŵ ӃX «­ÄÆXJÄ ²Ä­ºJ °³ⱴÆÄ °J³ ӃŻJNN­³T «X ´X³J º °J´

entièrement utilisé dans le cas de la viande fraîche.  

(d) Estimation sur base du tarif non préférentiel : 12,80 % + 303,40 EUR / 100 kg 

Pour la viande bovine, il est actuellement constaté que la part de la viande bovine importée du 
Mercosur sous quota (plusieurs types de quota existent déjà), à tarifs réduits, est relativement 
ZJ MӃX ƎX«Æ ³­« ǎӅ ӆ X« ǏǍǎӅŵ NŻX´º-à-dire 52.000 tec sur 260.000 tec). Plus de 80 % entrent 
actuellement avec un tarif élevé, ce qui souligne la compétitivité des pays du Mercosur pour ce 
produit. Pour les trois dernières années, la valeur moyenne estimée de la viande fraîche est de 9,3 
XÄ³­´Ƅ¦zŵ Xº TX ǒŵӅ XÄ³­´Ƅ¦z °­Ä³ ӃJ Æ J«TX N­«zXӃⱴXŸ 8³ ӃŻⱴӃJ³z ´´XªX«º Tes quotas et 
ӃŻJMJ ´´XªX«º TX´ T³­ º´ ÆJ X«N­³X T ª «ÄX³ NX´ N­ º´Ÿ ?XӃ­« ӃX´ |É°­º|ⱳ´X´ ³XºX«ÄX´ŵ ӃX N­ º
moyen du kilo de la viande sud-américaine (viande fraîche et congelée combinée) passerait de 10,5 
à 8,5 Ʀŵ NX ²Ä  ³X°³ⱴ´X«ºX Ä«X T ª «Äº ­« TX ǎǔ %. La diminution du droit moyen en équivalent ad 
valorem appliqué sur chaque kilo de viande fraîche ou surgelée, dans et hors quota agrégés, peut 
aussi être calculée : il passerait de 35 % à 10 %, soit une diminution de 72 %. Par ailleurs, une étude 
de la London School of Economics and Political Science Ǝ2?(Ə ª­«º³X ²ÄŻÄ«X ³ⱴTÄNº ­« TX ǐǍ ӆ TÄ
tarif moyen appliqué (donc bien en-dessous de ce qui est en réalité attendu) entraînerait une 
augmentation de 70 ӆ TX´  ª°­³ºJº ­«´ TX´ TⱴN­Ä°X´ TX M¯ÄZŵ ´­ º °ӃÄ´ TX ǎǎ3.000 tonnes 
supplémentaires. La viande surgelée en profiterait encore davantage que la viande fraîche. Cela se 
traduirait aussi par une augmentation de la production de viande bovine dans les pays du Mercosur 
TŻX«Æ ³­« Ǐ % (entre 0,6 % et 4 % selon les pays), et une diminution de 1,2 % de cette production 
TJ«´ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««XŸ 2X´ Æ­ӃÄªX´ TŻ ª°­³ºJº ­«´ TX Æ J«TX 5X³N­´Ä³ ³X°³ⱴ´X«ºX«º
actuellement environ 4 % de la production et 3 % de la consommation européenne. Si 
ӃŻJÄzªX«ºJº ­« TÄ ZӃÄÈ TŻ ª°­³ºJº ­«estimée par le modèle de la LSE (113 000 tonnes) devait être 
ajouté, ces pourcentages atteindraient respectivement 5,9 % et 4,5 %.  

Pour le sucre, si les quantités importées restent inchangées, le droit du prix du sucre importé 
°­Ä³³J º T ª «ÄX³ TX ӄǓŵǒ ƦƄº­««X ƎNX ²Ä  X´º Ӄ­ « TŻⱵº³X «ⱴzӃ zXJMӃX °Ä ´²ÄŻJNºÄXӃӃXªX«ºŵ ӃX °³ È
du sucre brut sur le marché mondial est en-dessous de 320 ƦƄºŸƏŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃŻéthanol , les 
 ª°­³ºJº ­«´  ´´ÄX´ TÄ 5X³N­´Ä³ ´­«º JNºÄXӃӃXªX«º º³ⱳ´ ZJ MӃX´Ÿ 2ŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X J  mporté en 
ǏǍǎӅ Ä« °XÄ ª­ «´ TX ǏǒŸǍǍǍ º­««X´ TŻⱴº|J«­Ӄŵ Xº Ä« °XÄ ª­ «´ TX ǐǒǍ º­««X´ ⱴºJ X«º X«
°³­ÆX«J«NX TÄ 5X³N­´Ä³ Ǝ#³ⱴ´ ӃƏŸ .Ӄ X´º T­«N °XÄ °X³º «X«º TX ZJ ³X Ä«X J«JӃÉ´X TX ӃŻ ª°JNº TX

                                                           
26 &J«´ NX ºJMӃXJÄŵ  Ӄ «ŻX´º °J´ °³ ´ X« N­ª°ºX TŻJÄº³X´ N­«º «zX«º´ Xº T³­ º´ TŻX«º³ⱴX ²ÄX NXӃÄ  TÄ , Ӄº­« °­Ä³
ӃX 5X³N­´Ä³ Xº NXӃÄ  ²Ä  X´º °³ⱴÆÄ TJ«´ ӃŻJNN­³TŸ .Ӄ É J °J³ XÈXª°ӃX ӃX N­«º «zX«º Ƃ Panel Hormone » (à 0 % de 
T³­ º TŻX«º³ⱴXƏŵ T­«º °³­Z ºX«º ӃŻ ³zX«º «X Xº ӃŻC³ÄzÄJÉŸ 5J ´ ӃX´ Æ­ӃÄªX´ TX´ Æ J«TX´  ª°­³ºⱴX´ TX NX´ °JÉ´
sous ce régime ne sont pas connus. Le quota est de 58.500 tec, répartis entre 5 pays. 

Viande 

fraîche

Viande 

congelée Total viande

Viande 

fraîche

Viande 

congelée Total viande

1. Importée sous quota Hilton (tonnes) (a) 42.368           42.368           42.368           42.368           

2. Valeur unitaire (euros/kg) (b) 9,3 9,3

3. Droit d'entrée (%) 20 0

4. Prix avec droit (euros/kg) (=2.+ (2.x 3.)) 11,2 9,3

5. Importée sous quota nouvel accord (c) 54.197           44.550           98.747           

6. Valeur unitaire (euros/kg) (b) 9,3 5,8

7. Droit d'entrée (%) 7,5 7,5

8. Prix avec droit (euros/kg) (=6. + (6.x 7.)) 10,0 6,2

9. Autres importations (tonnes) 54.197           65.729 119.926         21.179 21.179           

10. Valeur unitaire (euros/kg) 9,3 5,8 5,8

11. Droit d'entrée (%) (d) 40 40 40

12. Prix avec droit (euros/kg)  (=10. + (10.x 11.)) 13,0 8,1 8,1

моΦ /ƻǶǘ ǘƻǘŀƭ Ł ƭϥŜƴǘǊŞŜ όƳƛƻ ϵύ όҐмΦȄпΦҌрΦȄуΦҌфΦȄмнΦύ1.178,5          533,7              1.712,2          935,9              449,7              1.385,6          

14. Coût par kg (euros/kg) (=13./(1.+5.+9.)) 12,2                8,1                  10,5                9,7                  6,8                  8,5                  

Différence coût au kg avant/après accord -2,0                 

Situation actuelle (2018)

Situation 2018 si application tarif de 

l'accord
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ӃŻJNN­³T ´Ä³ ӃX N­ º TX ӃŻⱴº|J«­Ӄ ► ӃŻX«º³ⱴX TÄ ªJ³N|ⱴ XÄ³­°ⱴX«Ÿ C« T³­ º TŻX«º³ⱴX ´X³J J°°Ӄ ²Äⱴ ´Ä³
ӃŻⱴº|J«­Ӄ TX´º «ⱴ JÄÈ Jz³­-carburants, avec un quota de 200 000 tonnes ; cet éthanol ne devrait 
donc pas concurrencé fortement la production européenne de bioéthanol. 

Pour les morceaux de viande de volaille, le Brésil c­«´º ºÄX Ä«X ´­Ä³NX TŻJ°°³­Æ ´ ­««XªX«º
 ª°­³ºJ«ºX °Ä ´²ÄŻÄ« º X³´ TX´  ª°­³ºJº ­«´ TX ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X °³­Æ X«º TX NX °JÉ´ ƎǐǐŵӅ ӆ
en 2018 et en quantité). Ces importations représentent environ 2,5 % de la production 
communautaire. Selon une étude de la Wageningen University & Research, la viande brésilienne est 
déjà compétitive sur le marché européen27. Pour les morceaux congelés, même avec le coût de 
transpo³º Xº ӃŻJ°°Ӄ NJº ­« TÄ T³­ º TŻX«º³ⱴX ªJÈ ªJӃ ƎǎǍǏŵǑ ƦƄºŸƏŵ ӃX N­ º TX ӃJ Æ J«TX M³ⱴ´ Ӄ X««X «X
Tⱴ°J´´X °J´ NXӃÄ  TX ӃJ Æ J«TX XÄ³­°ⱴX««XŸ  ÆXN ӃJ ´Ä°°³X´´ ­« TÄ T³­ º TŻX«º³ⱴXŵ ²Ä  ³X°³ⱴ´X«ºX
31 % du prix de la viande brésilienne à la frontière européenne, cette viande devient 30 % moins 
N|ⱳ³X ²ÄX ӃJ Æ J«TX XÄ³­°ⱴX««XŸ =ÄJ«T ӃŻJNN­³T ´X³J X«º ⱳ³XªX«º TŻJ°°Ӄ NJº ­«ŵ ӃX Æ­ӃÄªX J««ÄXӃ
supplémentaire de volaille (moitié en désossé, moitié en préparation) qui pourra être exporté vers 
ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X °J³ ӃX 5ercosur sera de 180.000 tonnes, et cela sans payer de droits de 
T­ÄJ«XŸ $ŻX´º X« ZJ º ӃŻX«º ⱳ³Xºⱴ TX´  ª°­³ºJº ­«´ TX ª­³NXJÄÈ TX °­ÄӃXº ÆX«J«º TÄ #³ⱴ´ Ӄ ²Ä  Æ­«º
°­ÄÆ­ ³ X«º³X³ TJ«´ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X ► ºJÄÈ «ÄӃŵ Xº «­« °ӃÄ´ ´XÄӃXªX«º Ä« N «²Ä ⱳªXŸ &ⱳ´ Ӄ­rs, 
ӃX´ «­ÄÆXJÄÈ ²Ä­ºJ´ Xº ºJ³ Z´ ³ⱴTÄ ³J X«º ӃX N­ º TŻX«º³ⱴX TX ǎŵǍǏ XÄ³­Ƅ¦zŵ NX ²Ä  ´ z« Z X Ä«X
diminution de près de 45 % du coût. 

Deuxièmement , certains produits importés sont destinés à des nichesŵ NŻX´º-à-dire des segments 
plus restreints du marchéŸ $ŻX´º X« °J³º NÄӃ X³ ӃX NJ´ °­Ä³ ӃJ Æ J«TX M­Æ «XŸ 2X´  ª°­³ºJº ­«´ ´ÄT-
américaines concernent essentiellement des morceaux dits nobles, à forte valeur ajoutée, destinés 
X« z³J«TX °J³º X ► ӃŻ|­³XNJŸ ?Ä³ NX ´XzªX«º TX ªJ³N|ⱴŵ ӃŻ ª°JNº °­Ä³³J º T­«N Ⱶº³X ºrès important. 
Les importations de sucre de canne brut devraient surtout avoir un impact sur les producteurs 
européens de sucre de canne (en particuliers français, avec les producteurs de la Guadeloupe, de 
la Réunion et de la Martinique). La production française représente 239.000 tonnes, dont 55 % 
correspond à du sucre brut destiné au raffinage en Europe, soit environ 115.000 tonnes. Le 
nouveau contingent accordé au Mercosur est donc important. 

Troisièmement , des effets indirects , au-TXӃ► TX ӃŻ ª°JNº ´Ä³ Ӄes marchés restreints, doivent être 
mentionnés. En ce qui concerne les aloyaux (viande bovine), la Fédération du commerce de bétail 
Xº TX Æ J«TX X« #XӃz ²ÄX N­«´ Tⱳ³X ²ÄX ӃX ³X´ºX TX´ ° ⱳNX´ «­MӃX´ ²Ä  «X Æ­«º °J´ ÆX³´ ӃŻ|­³XNJ
mais vers le commerce (75 % de la production en Belgique) sera aussi impacté, les importations de 
viande sud-américaines tirant les prix vers le bas. Les circuits de la restauration sont en expansion 
et constituent dès lors un débouché de plus en plus important pour les aloyaux des races 
viandeuses belges et européennes, une croissance qui profiterait à la viande sud-américaine. Pour 
ӃŻⱴº|J«­Ӄŵ ӃX´ N­«º «zX«º´ JNN­³Tⱴ´ ► T³­ º «ÄӃ ­Ä ³ⱴTÄ º ´X³­«º º³ⱳ´  ª°­³ºJ«º´ ƎǑǒǍŸǍǍǍ º­««X´
destiné à ӃŻ «TÄ´º³ X N| ª ²ÄXet 200.000 tonnes  pour toutes les autres utilisations). Le quota de 
200.000 tonnes TŻéthanol est destiné à être utilisé notamment comme bio-NJ³MÄ³J«ºŸ 2Żⱴº|J«­Ӄ
 ª°­³ºⱴ ÆJ X«º³X³ X« N­«NÄ³³X«NX JÆXN ӃŻⱴº|J«­Ӄ XÄ³­°ⱴX« ²Ä  X´º X« °J³º X °³­TÄ º ► °J³º ³ TX
betterave. Il va donc limiter les débouchés pour la betterave européenne. Une étude française 
X´º ªX ²ÄX NX´ ӄǒǍŸǍǍǍ º­««X´ TŻⱴº|J«­Ӄ N­³³X´°­«TX«º ► ӃJ °³­TÄNº ­« TX °ӃÄ´ TX ǎŵǐ ª ӃӃ ­« TX
tonnes de sucre. Donc, au total, ce seraient 1,5 million de tonnes de sucre qui pourraient entrer à 
taux nul ou réduit. Cette quantité correspond à 8 % de la production européenne. 

3.1.2. 2X «­ÄÆXJÄ °­ºX«º XӃ TŻXÈ°­³ºJº ­«´ TX´ °³­TÄ º´ JӃ ªX«ºJ ³X´
belges 

Du côté des exportations européennes et belges vers les pays du Mercosur, les flux des produits 
agricoles et alimentaires sont dominés par les produits de la pomme de terre (principalement 
´Ä³zXӃⱴ´Ə Xº ӃX´ °³­TÄ º´ TX ӃJ ª «­ºX³ X Ǝ«­« N­«NX³«ⱴ´ °J³ ӃŻJNN­rd). La libéralisation dans le 
secteur des produits surgelés de pommes de terreŵ JÆXN ӃJ ´Ä°°³X´´ ­« TX º­Ä´ T³­ º´ TŻX«º³ⱴX
après un phasage de 10 ans (contre un droit de 14 % actuellement) apparaît constituer une 
«­ÄÆXӃӃX ­°°­³ºÄ« ºⱴ  «ºⱴ³X´´J«ºX °­Ä³ ӃŻagro-alimentaire belge. Sur la période 2014-ǏǍǎӅŵ ӃŻC« ­«
européenne a exporté en moyenne près de 190.000 tonnes de pommes de terres surgelées par 

                                                           
27 Horne, P.L.M. van, 2018. Competitiveness of the EU poultry meat sector, base year 2017; International 
comparison of production costs. Wageningen, Wageningen Economic Research, Report 2018-116. 40 pp. 
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an, ce qui représente 13,4 % de ses exportations. La Belgique occupe une place centrale dans ces 
exportations. En moyenne, sur la période, 45 % des tonnes exportées proviennent de la Belgique, 
et cette part est en augmentation. Le Mercosur est donc une destination importante pour les 
exportations extra-XÄ³­°ⱴX««X´ TX ӃŻ «TÄ´º³ X MXӃzX TX ӃJ °­ªªX TX ºX³³X ´Ä³zXӃⱴe, 15 % de ces 
exportations y sont écoulées. La Belgique a produit en 2018 un peu plus de 2 millions de tonnes 
de pommes de terre. Les exportations à destination des pays du Mercosur ont donc représenté 
5 % de cette production . Ces éléments laissent penser ²ÄX ӃJ ´Ä°°³X´´ ­« TX º­Ä´ T³­ º´ ► ӃŻX«º³ⱴX
TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ N­«´º ºÄX³J Ä«X °­ºX«º JӃ ºⱴ  ª°­³ºJ«ºX °­Ä³ ӃŻ «TÄ´º³ X MXӃzX TX ӃJ
transformation de la pomme de terre. 

 NºÄXӃӃXªX«ºŵ ºJ«º °­Ä³ ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X ²ÄX °­Ä³ ӃJ #XӃz ²ÄXŵ ӃX´ XÈ°­³ºJº ­«´ Te produits 
laitiers  vers les pays du Mercosur sont très peu importantes. Au cours de la période 2014-2018, 
ӃŻC« ­« XÄ³­°ⱴX««X J XÈ°­³ºⱴ ÆX³´ ӃX 5X³N­´Ä³ TX´ °³­TÄ º´ ӃJ º X³´ °­Ä³ Ä«X ÆJӃXÄ³ J««ÄXӃӃX
ª­ÉX««X TX ǐǒ ª ӃӃ ­«´ TŻXÄ³­´Ÿ $XӃJ ³X°³ⱴ´X«ºX ª­ «´ TX 0,1 % des exportations européennes 
de produits agricoles vers le Mercosur. Sur la même période, la Belgique a exporté en moyenne 
pour 311.000 euros de produits laitiers vers le Mercosur, soit 0,16 % des exportations belges de 
produits agricoles à destination du Mercosur. Potentiellement, les exportations européennes de 
fromage et de poudre de lait pourraient devenir toutefois beaucoup plus importantes avec la mise 
X« ¯ÄÆ³X TX ӃŻJNN­³TŸ 2X´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ °­Ä³³J X«º TXÆX« ³ Ä« ªJ³N|ⱴ ´ z« Z NJº ZŸ ;J³
exemple, pour le fromage, ils pourraient constituer 3,7 % des exportations européennes (contre 
moins de 0,5 ӆ JNºÄXӃӃXªX«ºƏŸ 5J ´ °­Ä³ NX °³­TÄ ºŵ ӃŻXZZXºdirect pour les producteurs belges 
devrait être très peu significatif car la part de la Belgique dans les exportations européennes vers 
le Mercosur est très réduite (moins de 1 %). Il pourrait être plus important pour le lait en poudre 
car le positionnement de la Belgique est meilleur (près de 14 % des exportations européennes vers 
le Mercosur, en quantité). Si les exportations européennes augmentent de 10.000 tonnes, et si la 
part de la Belgique reste la même sur ce marché, cela signifierait un accroissement de 1.380 tonnes 
des exportations belges. Cela reste une quantité très faible par rapport aux 225.000 tonnes de 
poudre que la Belgique produit annuellement, en moyenne. Un effet indirect pourrait néanmoins 
°³­ÆX« ³ TX´ ZJN Ӄ ºⱴ´ TŻXÈ°­³ºJº ­«´ TÄ N|­N­ӃJº Xº TX´ °³­TÄ º´ TX ӃJ M ´NÄ ºX³ Xŵ ²Ä   «N­³°­³X«º
du lait.  

Du côté des fruits frais  (pommes et poiré Əŵ ӃŻaccord prévoit également une réduction des droits 
TX T­ÄJ«X ► ӃŻX«º³ⱴX TX´ °JÉ´ TÄ 5X³N­´Ä³ ƎTX ǎǍ % actuellement à 0 ӆƏŸ 2J #XӃz ²ÄX «ŻXÈ°­³ºX, à 
ӃŻ|XÄ³X JNºÄXӃӃXŵ ²ÄJ´ ªX«º °J´ TX Z³Ä º´ Z³J ´ ÆX³´ NX´ °JÉ´ŵ ªJ ´ ӃŻ­ÄÆX³ºÄ³X °­Ä³³J º N³ⱴX³ Ä«X
opportunité de pénétrer ces marchés. Le Brésil ayant également récemment JÄº­³ ´ⱴ ӃŻ ª°­³ºJº ­«
de pommes et de poires belges, cela offre des perspectives pour les autres marchés du Mercosur. 
Suite à l'embargo qui a vu la fermeture du marché russe pour les producteurs européens, cette 
ouverture  du Mercosur est une bonne nouvelle. Les autres pays de l'UE pourront également voir 
leurs exportations de fruits frais augmenter vers ces pays grâce aux réductions tarifaires 
mentionnées, ce qui pourrait permettre  à la Belgique de revenir sur le marché de l'UE. . 

3.1.3. Conclusion 

Globalement, certains impacts pourraient donc être attendus sur des marchés qui sont déjà 
particulièrement sous pression. Pour les producteurs agricoles de viande bovine, de betteraves et 
de viande de volaille, cette perspective de nouvelle pression sur les prix constitue une menace 
potentielle. A­ÄºXZ­ ´ŵ ӃŻXZZXNº Æ ºⱴ TX NXtte  menace doit être relativisée et dépendra des stratégies 
des différents opérateurs au sein des filières. Il est en effet possible que certains acteurs opérants 
TJ«´ ӃX´ N ³NÄ º´ TŻⱴN|J«zX JÆXN ӃX´ °JÉ´ 5X³N­´Ä³ °³­Z ºX«º TX ӃŻJMJ ´´XªX«º TX´ T³­ º´ TŻX«º³ⱴX
pour augmenter Ɖ au moins partiellement -ӃXÄ³´ ªJ³zX´ Mⱴ«ⱴZ N J ³X´ŵ NX ²Ä  «ŻX«º³J «X³J º °J´ Ä«X
MJ ´´X ´ z« Z NJº ÆX TÄ N­ º TX´ M X«´  ª°­³ºⱴ´Ÿ ;J³ J ӃӃXÄ³´ŵ ­« °XÄº ´ŻJººX«T³X ► TX´ XZZXº´ TX
substitution entre les importations de différentes origines extra -XÄ³­°ⱴX««X´ŵ ӃŻJNN³­ ´´XªX«º TX´ 
ZӃÄÈ X« °³­ÆX«J«NX TÄ 5X³N­´Ä³ ´ŻJNN­ª°Jz«J«º TX ӃJ T ª «Äº ­« TŻ ª°­³ºJº ­«´ ÆX«J«º TŻJ ӃӃXÄ³´Ÿ
Pour les industries de produits surgelés à base de pomme de terre, et pour les producteurs de 
°­ªªX TX ºX³³Xŵ ӃŻJNN­³T °­Ä³³J º °J³ N­«º³X ­ZZ³ ³ TX´ ­°°­³ºÄ«ités réelles de croissance. Enfin, 
ӃJ $­ªª ´´ ­« XÄ³­°ⱴX««X °­Ä³³J º TⱴMӃ­²ÄX³ Ä« Z­«T TŻǎ ª ӃӃ J³T TŻXÄ³­´ °­Ä³ J TX³ ӃX´
agriculteurs en cas de fortes perturbations des marchés. Cette enveloppe ne sera toutefois pas 
renouvelable et donc ne constituerait ²ÄŻÄ«X J TX N­«¤­«NºÄ³XӃӃX ► ³XӃJº ÆXªX«º N­Ä³º ºX³ªXŸ 
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3.2. Secteur industriel (SH16-99) 

3.2.1. Inleiding 

De industriële sector is van belang een sleutelsector voor de Belgische economie, onder andere 
wat betreft de gecreëerde toegevoegde waarde en werkgelegenheid. In de periode 2014-2018 
was de toegevoegde waarde28 van de Belgische industriële sector immers goed voor meer dan 54 
miljard euro. Wat op zijn beurt goed is voor 14 % van de totale toegevoegde waarde van de 
Belgische economie. Wat betreft de tewerkstelling29, bood de industriële sector in de periode 
2014-2018 een arbeidsplaats aan gemiddeld 506.960 mensen. Dit is 10,8 % van de totale 
tewerkstelling.  

Door het in voege treden van het EU-Mercosur handelsakkoord zal de markttoegang voor 
industriële goederen, globaal gezien, voor beide partijen betrekkelijk verbeteren. Zo zal de EU 
100 % van de invoerrechten op industriële goederen elimineren gedurende een overgangsperiode 
van 10 jaar. Anderzijds zal Mercosur zijn invoerrechten in sectoren zoals aÄº­Ż´ŵ JÄº­-onderdelen, 
machines, chemie en farmacie eveneens afbouwen, over een periode van maximaal 15 jaar. Voor 
elk van deze sectoren zal een afbouw plaatsvinden voor meer dan 90 % van de EU-uitvoer 30.  

Dit onderdeel van de analyse geeft een voorstelling weer van de huidige in- en uitvoerstromen 
van de industriële sector tussen België en Mercosur. Eerst worden de invoertarieven die 
momenteel worden toegepast en de voorgestelde tariefwijzigingen per subsector weergegeven. 
Aansluitend worden de belangrijkste productcategorieën, per subsector, opgelijst. Hierbij dient 
opgemerkt dat deze beschrijvende methodologie geen indirecte effecten in rekening brengt en 
zich bijgevolg slechts in beperkte mate tot het trekken van predictieve conclusies leent. Meer 
onderzoek, door middel van bijvoorbeeld een GCE31, is bijgevolg aangewezen om meer licht te 
werpen op de onderliggende dynamieken en de exacte impact van het akkoord op de 
handelsstromen. 

3.2.2. Methodologie  

De gegevens die gebruikt werden om de in- en uitvoerstromen te  berekenen op sectorniveau 
(GS32) zijn voor beide handelsstromen afkomstig van de NBB33 (INR). De data om de in- en 
uitvoerstromen te berekenen op productniveau zijn daarentegen verschillend voor respectievelijk 
de in- en de uitvoer. De gehanteerde gegevens voor de analyse van de uitvoer op productniveau  
zijn immers afkomstig van de TradeMap-databank van het International Trade Centre (ITC)34. De 
invoergegevens op productniveau stammen wel van de NBB. Op sectorieel niveau worden dus 
telkens voor zowel de in- als uitvoer gegevens van de NBB gebruikt, terwijl op productniveau dus 

                                                           
28 Bron: Nationale Bank van België (NBB), Instituut voor de Nationale Rekeningen (INR) 
29 Bron: NBB (INR) 
30 #³­«ŷ ż6XÇ (C-Mercosur trade agreement. A|X Jz³XXªX«º  « °³ «N °ӃXŸŽBrussels, 1 July 2019. EC. 
31 GCE = General Computable Equilibrium 
32 Geharmoniseerd Systeem, Wereld Douane Organisatie (WDO) 
33 Nationale Bank van België, Instituut voor de Nationale Rekeningen 
34 In de TradeMap-databank van het International Trade Centre worden gegevens op het niveau van de 
tarieflijn samengebracht op basis van officiële overheidsbronnen ("Ministério do Desenvolvimento, Indústria 
e Comércio Exterior" voor Brazilië, "Instituto Nacional de Estadística y Censos" voor Argentinië en "Banco 
Central del Paraguay" voor Paraguay). Voor Uruguay zijn de gegevens niet beschikbaar in deze databank, 
maar werden ze rechtstreeks door de Nationale Bank van Uruguay verstrekt. Voor een meer uitgebreide 
uiteenzetting aangaande deze data kan u terecht in hoofdstuk 4 van deze paper, specifieker bij de 
uitvoersectie.  
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gebruik wordt gemaakt van respectievelijk data van de NBB voor de invoer en TradeMap voor de 
uitvoer.  

Het hanteren van twee databanken wordt noodzakelijk geacht omdat het Mercosur tariefaanbod 
geformuleerd is in termen van de in Mercosur geldende nomenclatuur, terwijl de NBB gebruik 
maakt van een gecombineerde nomenclatuur. Omdat een precieze afstemming niet mogelijk is, 
werd geoordeeld dat het beste alternatief erin bestaat de nationale data van elk Mercosur-land te 
gebruiken, via de TradeMap-databank. Relevant hierbij is dat, in tegenstelling tot de tarieven in de 
EU, die hetzelfde zijn voor elk EU-land, niet elk Mercosur-land hetzelfde invoertarief hanteert. 
Bijgevolg wordt geoordeeld dat aggregatie door middel van het toepassen van een gewogen 
gemiddelde de beste benadering betekent van een effectieve heffingsvoet 35. Deze wordt telkens 
weergegeven in de k­Ӄ­ª źºJ³ XZŻŸ 

Voor de eigenlijke analyse werd de onderverdeling van de industriële sector in subsectoren of 
productgroepen gedaan op sectoraal GS36-niveau. Deze werden vervolgens gerangschikt op basis 
van het totale handelsstromen. De hier gehanteerde limiet is dat een sector minstens 5 % van het 
totale industriële België-Mercosur handelsstromen dient te bevatten om opgenomen te worden 
in de analyse. De overige productengroepen (<5 % handelsstromen) worden ingedeeld bij een 
restcategorie. Vervolgens wordt voor elke sector of productgroep het aandeel in waarde berekend 
waarvoor respectievelijk momenteel geen heffingen van toepassing zijn, waarvoor het akkoord 
een tarifaire afbouw teweegbrengt en waarvoor het akkoord geen wijziging betekent 37. Daarna 
worden de voornaamste in- en uitvoerproducten (analyseniveau GS838), waarvoor de Mercosur-
EU overeenkomst een verandering van tarief  inhoudt besproken. 

Tevens dienen enkele bijkomende opmerkingen  vermeld aangaande de data. Ten eerste werd bij 
deze analyse het nationaal concept39 toegepast. Ten tweede werd, met betrekking tot de 
toegepaste tijdshorizon, een gemiddelde genomen van de jaarlijkse in- en uitvoercijfers van de 
periode 2014 -2018 . Ten derde kunnen de nationale gegevens van de TradeMap databank 
substantieel verschillen van die van de NBB door onder andere administratieve landelijke 
verschillen en andere toegepaste wisselkoersen. Ten vierde kunnen de gegevens van de NBB ook 
onderling verschillen. Dit enerzijds verklaard worden door het niet in aanmerking nemen van 
vertrouwelijke handel  en anderzijds door een tussentijdse update van de databank. 

Bij de voornaamste in- en uitgevoerde producten per productgroep worden enkel diegene in de 
analyse opgenomen die een totale in-of uitvoerwaarde van minstens één miljoen euro behelzen. 
Tevens dient benadrukt dat deze limiet  slechts post-analyse werd toegepast en dus niet werd 
gehanteerd werd bij het berekenen van de totale waarden per sector. Verder wordt de 
beschrijving van de productcategorieën verkort  weergegeven. De code van de nomenclatuur 
wordt tevens weergegeven zodat de lezer de exacte formulering van de productcategorie kan 
JN|ºX³|JӃX«Ÿ .« T º ­ÆX³Ê N|º zXXZº TX ¦­Ӄ­ª źºJ³ XZŻ de huidige geldende invoerheffingen weer in 
percentage en geeft de kol­ª źJZM­ÄÇŻ het aantal jaren weer waarin de invoerheffingen, na het in 
voege treden van het akkoord, gradueel afgebouwd worden tot deze nul bereiken. Indien er een 
uitzonderlijk afbouwregime van toepassing is, wordt dit uitdrukkelijk vermeld en toegelicht.  Tot 
slot geven de tabellen van de productencategorieën het aandeel van de in-en uitvoer per land 
weer. Indien er niets in- of uitgevoerd wordt van of naar een bepaald Mercosur-land zal deze 
kolom leeg zijn.  

                                                           
35 Effectieve heffingsvoet, een illustratie: wanneer een product in gelijke hoeveelheden met eenzelfde waarde 
naar elk Mercosur-land wordt uitgevoerd en in elk land een invoerheffing van 10 % van toepassing is, zal de 
effectieve heffingsvoet 10  % bedragen. Wanneer een product in gelijke hoeveelheden met eenzelfde waarde 
naar elk Mercosur-land wordt uitgevoerd en de invoerheffingen respectievelijk 0  %, 0 %, 0 % en 10 % 
bedragen, zal de effectieve heffingsvoet 2,5 % bedragen. Een gevolg hiervan is dat wanneer één van de vier 
Mercosur-landen een heffingsvoet toepast, ongeacht de grootte van de waarde, deze productcategorie 
MX´ºXª°XӃT Ç­³Tº JӃ´ ź|XXZº MXº³X¦¦ «z º­º |Xº J¦¦­­³TŻŸ 
36 Geharmoniseerd Systeem 
37 Dezelfde analyse toegepast op het aantal categorieën kan men terugvinden in de annex. 
38 Geharmoniseerd Systeem, Wereld Douane Organisatie (WDO) 
39 Het nationaal concept omvat enkel in- en uitvoeroperaties waarbij een in België gevestigde onderneming 
betrokken is. Het houdt bijgevolg geen rekening met quasi-doorvoer (Bron: NBB). 
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3.2.3. Analyse 

Tabel 6 geeft een overzicht weer van alle industriële handelsstromen op macroniveau. Zij werden 
aflopend gerangschikt volgens handelsstromen, zijnde de som van de in- en uitvoerwaarden, 
volgens de data van de NBB. 

Tabel 6. Overzicht handelsstromen van industriële goederen; in- en uitvoer BelgiëƉ
Mercosur, 2014-2018 

 
Bron: NBB (INR), eigen berekeningen 

In tabel 6 kan men globaal gezien waarnemen dat, volgens de gegevens van de NBB, gedurende 
de periode 2014-2018, gemiddeld voor 1,459 miljard euro aan industriële goederen vanuit 
Mercosur werd ingevoerd. Dit vertegenwoordigt 0,60 % van de totale invoer van deze goederen 
in België. Er werd tevens voor 2,204 miljard euro aan industriële goederen uitgevoerd vanuit 
België naar Mercosur, wat op zijn beurt 0,94 % van de totale uitvoer van de industriële goederen 
vertegenwoordigt 40. De handelsbalans van de industriële goederen met Mercosur was positief, 
met een overschot van meer dan 745 miljoen euro. 

Omdat de handelsstromen per productgroep één op één overeenstemmen met de sectoren, wordt 
ºXÆX«´ «JJ³ XX« °³­TÄNºz³­X° ÆX³ÇXÊX« Ç­³TX« ªXº ż´XNº­³ŽŸ &X z³­­º´ºX ´XNº­³ «JJ³ º­ºJJӃ
handelsstromen met Mercosur, is de chemische en farmaceutische sector (983 miljoen euro). Dit 
is tevens de sector met het grootste handelsoverschot  (737 miljoen euro). De sector met het 
grootste handelstekort  zijn de edelmetalen- en juwelen (-272 miljoen euro). 

In de uiteenzetting van de methodologie werd reeds gewag gemaakt van verschillende 
gegevensbronnen voor de uitvoer. Omdat deze verschillen gewichtig kunnen zijn geeft tabel 7 een 
­ÆX³Ê N|º ÇXX³Ÿ .« TXÊX ºJMXӃ ¦J« ªX«  « ¦­Ӄ­ª ź6##Ż TX Ä ºÆ­X³zXzXÆX«´ ­° ´Xctorieel niveau 
ÇJJ³«XªX«ŵ ºX³Ç ¤Ӄ ªX«  « ¦­Ӄ­ª źA³JTXªJ°Ż TX ´­ª M ««X« XӃ¦X °³­TÄNºz³­X° ÆJ« TX
productcategorieën volgens de gecombineerde nomenclatuur kan waarnemen. 
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Saldo

Sector Totaal % Totaal % Totaal Totaal %

VI - Chemie en farmaceutica мннΦфоуΦлсс ϵ     8% услΦпмрΦмсу ϵ     39% тотΦпттΦмлн ϵ фуоΦороΦноо ϵ     27%

XVI - Mechanica en elektronica тпΦмурΦупо ϵ       5% плоΦфтмΦнсу ϵ     18% онфΦтурΦпнс ϵ птуΦмртΦммм ϵ     13%

V - Minerale producten оопΦофнΦумс ϵ     23% ммтΦсррΦппс ϵ     5% нмсΦтотΦотл ϵ- прнΦлпуΦнсн ϵ     12%

IV - Voedingsindustrie олтΦоттΦстф ϵ     21% утΦнфрΦурт ϵ       4% ннлΦлумΦунн ϵ- офпΦстоΦрос ϵ     11%

XIV - Edelmetalen en juwelen олнΦнуфΦмрп ϵ     21% олΦмноΦфно ϵ       1% нтнΦмсрΦнол ϵ- оонΦпмоΦлтт ϵ     9%

XVII - Vervoermaterieel нпΦфнмΦутн ϵ       2% нуоΦрууΦнфм ϵ     13% нруΦсссΦпмф ϵ олуΦрмлΦмсо ϵ     8%

XV - Onedele metalen мрлΦуссΦтур ϵ     10% млтΦулуΦуто ϵ     5% поΦлртΦфмн ϵ-    нруΦстрΦсру ϵ     7%

VII - Kunststof en rubber нсΦоорΦннн ϵ       2% мруΦолуΦфор ϵ     7% момΦфтоΦтмо ϵ мупΦсппΦмрт ϵ     5%

Overig ммрΦфффΦфрф ϵ     8% мррΦрлтΦрлф ϵ     7% офΦрлтΦррл ϵ    нтмΦрлтΦпсу ϵ     7%

Totaal мΦпрфΦолтΦофс ϵ нΦнлпΦстрΦнтл ϵ тпрΦостΦутп ϵ оΦссоΦфунΦссс ϵ 100%

Invoer Uitvoer Handelsvolume
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Tabel 7. Uitvoergegevens België Ɖ Mercosur: vergelijking NBB (INR) en Trademap, 
2014-2018 

 
Bron: NBB (INR), TradeMap-databank (ITC- International Trade Center), eigen berekeningen 

In tabel 8 wordt een overzicht weergegeven van de tariefafbouw per industriële productgroep. 
Hiervoor werden de gegevens op productniveau gebruikt  en geaggregeerd. Voor de invoer waren 
dit de gegevens van de NBB, voor de uitvoer was dit TradeMap. De tarieven waarover Mercosur 
onderhandelt, worden immers behandeld volgens hun eigen nomenclatuur. Vandaar het gebruik 
van de TradeMap-gegeven. Anderzijds onderhandelt de EU in termen van NACE-productcodes, 
bijgevolg wordt NBB-data gehanteerd. 

Tabel 8. Impact van het akkoord op de Belgische industriële sectoren (waarde per 
categorieën MFN = 041, FTA42 en E43) 

 
Bron: NBB (INR), TradeMap-databank (ITC- International Trade Center), Europese Commissie (EC), eigen 
berekeningen 

Wat de invoer  betreft is, volgens de NBB data op productniveau, van de jaarlijks ingevoerde 1,425 
miljard euro in de periode 2014-2018 aan industriële goederen, reeds 66,0 % van de waarde 
vrijgesteld van heffingen. Door het in voege treden van het akkoord zal de overige 33,7 % 
eveneens vrijgesteld worden. Met uitzondering van enkele producten in de voedingssector 

                                                           
41 5*6 ǵ ǍŶ Ç Ӄº ÊXzzX« TJº |Xº ź5­´º *JÆ­³XT 6Jº ­«Ż ºJ³ XZ zXӃ ¤¦  ´ JJ« ǍŸ & º |­ÄTº  « TJº X³ ª­ªX«ºXXӃ
zXX«  «Æ­X³|XZZ «zX« Ç­³TX« º­XzX°J´ºŸ &X ¦­Ӄ­ª ź5*6 ǵ ǍŻ zXXZº M ¤zXÆ­Ӄz TX °³­°­³º X ÇXX³ ÆJ« TX
waarde waarop de inwerkingtreding van het vrijhandelsakkoord geen effect zou hebben omdat de huidige 
heffingen al nul bedragen. 
42 *A ´ºJJº Æ­­³ ź*³XX A³JTX  z³XXªX«ºŻŸ&X ¦­Ӄ­ª ź*A Ż zXXZº M ¤zXÆ­Ӄz TX °³­°­³º X ÇXX³ ÆJ« TX ÇJJ³TX
waarop de inwerkingtreding van het vrijhandelsakkoord betrekking op zou hebben. 
43 ( ´ºJJº Æ­­³ ź(ÈXª°ºŻŵ ­Z źÆ³ ¤zX´ºXӃTŻŸ &X ¦­Ӄ­ª ź(Ż zXXZº M ¤zXÆ­Ӄz TX °³­°­³º X ÇXX³ ÆJ« TX ÇJJ³TX ÇJJ³­°
geen tariefverlaging van toepassing is door de inwerkingtreding van het akkoord, omdat deze niet in het 
akkoord werden opgenomen. 

 

Sector Totaal % Totaal % Totaal %

VI - Chemie en farmaceutica услΦпмрΦмсу ϵ     39% турΦммлΦлло ϵ     46% трΦолрΦмср ϵ-    -9%

XVI - Mechanica en elektronica плоΦфтмΦнсу ϵ     18% мтнΦсрсΦртп ϵ     10% номΦомпΦсфр ϵ- -57%

V - Minerale producten ммтΦсррΦппс ϵ     5% нлпΦлснΦрот ϵ     12% усΦплтΦлфн ϵ    73%

IV - Voedingsindustrie утΦнфрΦурт ϵ       4% фсΦтурΦсту ϵ       6% фΦпуфΦунм ϵ      11%

XIV - Edelmetalen en juwelen олΦмноΦфно ϵ       1% слΦомфΦннт ϵ       4% олΦмфрΦолп ϵ    100%

XVII - Vervoermaterieel нуоΦрууΦнфм ϵ     13% упΦмулΦрфс ϵ       5% мффΦплтΦсфр ϵ- -70%

XV - Onedele metalen млтΦулуΦуто ϵ     5% фоΦпнфΦмфф ϵ       5% мпΦотфΦстп ϵ-    -13%

VII - Kunststof en rubber мруΦолуΦфор ϵ     7% мпуΦснуΦупл ϵ     9% фΦсулΦлфп ϵ-      -6%

Overig мррΦрлтΦрлф ϵ     7% тлΦлллΦнуп ϵ       4% урΦрлтΦннс ϵ-    -55%

Totaal нΦнлпΦстрΦнтл ϵ мΦтмрΦмтнΦфоф ϵ пуфΦрлнΦоом ϵ- -22%

NBB Trademap Verschil

Sector MFN = 0 FTA E Totaal MFN = 0 FTA E Totaal

Chemie 30,5% 69,5% 0,0% мнсΦнссΦппо ϵ     2,2% 84,2% 13,6% турΦммлΦлло ϵ     

Mechanica en elektronica 52,1% 47,9% 0,0% трΦмстΦсфл ϵ       9,7% 79,4% 11,0% мтнΦсрсΦртп ϵ     

Minerale sector 95,0% 5,0% 0,0% омлΦсффΦлрс ϵ     96,1% 1,2% 2,7% нлпΦлснΦрот ϵ     

Voeding 35,4% 63,5% 1,0% опуΦсттΦофп ϵ     0,0% 99,9% 0,1% фсΦтурΦсту ϵ       

Edelmetalen 100,0% 0,0% 0,0% нпуΦппфΦфпн ϵ     0,1% 99,9% 0,0% слΦомфΦннт ϵ       

Vervoermaterieel 0,2% 99,8% 0,0% нпΦстмΦлпт ϵ       17,2% 82,1% 0,7% упΦмулΦрфс ϵ       

Onedele metalen 89,2% 10,8% 0,0% мпуΦопфΦлот ϵ     0,2% 89,3% 10,5% фоΦпнфΦмфф ϵ       

Kunststof en rubber 13,6% 86,4% 0,0% нтΦфсфΦннр ϵ       0,0% 55,4% 44,6% мпуΦснуΦупл ϵ     

Overig 52,4% 47,6% 0,0% ммрΦммпΦнлл ϵ     9,1% 90,9% 0,0% тлΦлллΦнуп ϵ       

Totaal 66,0% 33,7% 0,3% мΦпнрΦоспΦлоп ϵ 14,6% 73,2% 12,1% мΦтмрΦмтнΦфоф ϵ 

Invoer (NBB) Uitvoer (TradeMap)
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worden bijgevolg alle ingevoerde industriële goederen vanuit Mercosur naar België vrijgesteld. 
Wat de subsectoren MXº³XZº |XXZº T º J¦¦­­³T Æ­­³JӃ MXº³X¦¦ «z Ǝ¦­Ӄ­ª ź*A ŻƏ ­° Æ­ӃzX«TX
productgroepen: vervoermaterieel (99,8 % wordt afgebouwd door het akkoord), de kunststof- en 
rubberindustrie (86,4 %) en de chemische- en farmaceutische industrie (69,5 %). Anderzijds heeft 
|Xº J¦¦­­³T MXº³X¦¦XӃ ¤¦ ÇX « z  ª°JNº Ǝ¦­Ӄ­ª ź5*6 ǵ ǍŻƏ ­° TX XTXӃªXºJӃX« ƎǎǍǍ ӆ  ´ ³XXT´
vrijgesteld van invoerheffingen), de mineralen (95 %) en de onedele metalen (89,2 %). 

Wat de uitvoer  betreft kan men vaststellen dat, volgens de TradeMap data op productniveau, van 
de jaarlijks uitgevoerde 1,715 miljard euro in de periode 2014-2018 aan industriële goederen, 
slechts 14,6 % van de waarde vrijgesteld is van heffingen. Door het in voege treden van het 
akkoord zal een verdere 73,2 % vrijgesteld worden aan heffingen en op 12,1 % van de uitvoer naar 
Mercosur zullen de huidige heffingen blijven gelden. Wat de uitvoer van de subsectoren betreft 
|XXZº T º J¦¦­­³T Æ­­³JӃ MXº³X¦¦ «z |XXZº Ǝ¦­Ӄ­ª ź*A ŻƏ ­° TX Æ­XT «z´ «TÄ´º³ X Ǝǔǔŵǔ ӆ Ç­³Tº
afgebouwd door het akkoord), edelmetalen (99,9 %) en overige producten (90,9 %). De categorie 
waar, naar relatief aandeel in waarde, het akkoord het minste tariefafbouw bewerkstelligt is de 
minerale productgroep (1,2 %). Tot slot kan men vaststellen dat de sector waar het meeste tarieven 
­° ÊÄӃӃX« MӃ ¤ÆX« zXӃTX« Ǝ¦­Ӄ­ª ź(ŻƏ TXkunststof - en rubberindustrie is. Bij deze productgroep 
wordt 55,4 % van de waarde afgebouwd maar blijven de huidige toegepaste tarieven gelden op 
44,6 % van de uitvoer naar Mercosur.  

Tot slot kan gesteld worden dat, voor de industriële productgroep in zijn geheel, gewag gemaakt 
kan worden van asymmetrische tarifaire regimes tussen België en Mercosur. Invoer vanuit 
Mercosur is momenteel immers voor 66,0 % vrijgesteld van heffingen, terwijl dit omgekeerd 
slechts 14,6 % is. Het in voege treden van het akkoord zou deze situatie meer gelijktrekken, omdat 
na het akkoord in totaal voor respectievelijk 99,7 % van de invoer en 87,9 % van de uitvoer geen 
tarieven meer zouden gelden.  

Productgroep VI Ɖ Chemie & farma (GS 28-38) 

Context 

Op Europees niveau is, volgens een studie van de London School of Economics (LSE)44, de 
chemische en farmaceutische industrie goed voor ongeveer 15 % van de totale Europese 
uitvoerwaarde van de EU naar Mercosur. Op zijn beurt is ongeveer 35 % daarvan voor rekening 
van medicijnen, antisera, schimmels en vaccines.  

En Belgique, selon la décomposition en A3845ŵ ӃŻ «TÄ´º³ X N| ª ²ÄX Ǝ$(Ə Xº °|J³ªJNXÄº ²ÄX Ǝ$*Ə J
comptabilisé 67.940 emplois en moyenne sur la période 2014-2018, ce qui représente 13,5 % de 
ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «TÄ´º³ XªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX ´ŻX´º
ⱴӃXÆⱴX ► ǎǒŵǑ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TXŵ ´­ º ǏӅŵǓ % de la valeur ajoutée créée 
°J³ ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ 

Wat betreft de handel met Mercosur  werd gemiddeld voor 122 miljoen euro aan chemische en 
farmaceutische producten ingevoerd, wat 0,27 % van de totale Belgische invoer van deze sector 
vertegenwoordigt. Voor de uitvoer bedroeg dit 860 miljoen euro (2,69  %). De som van de 
handelsstromen bedraagt 983 miljoen euro, waarmee de chemische en farmaceutische producten 
samen de grootste industriële sector in België is wat betreft de totale handelswaarde met 

                                                           
44 #³­«ŷ ź?Ä´ºJ «JM Ӄ ºÉ  ª°JNº J´´X´´ªX«º  « ´Ä°°ort of the association agreement negotiations between the 
(Ä³­°XJ« C« ­« J«T 5X³N­´Ä³Żŵ &³JZº .«ºX³ ª >X°­³ºŸLondon School of Economics, Oktober 2019. 
45  ººX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«NӃJºÄ³X TX´ JNº Æ ºⱴ´ ⱴN­«­ª ²ÄX´Ə MJ´ⱴX ´Ä³
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ ²Ä  T ZZⱳ³X TX NXӃӃX TÄ N­ªªX³NX Ǝ?É´ºⱳªX |J³ª­« ´ⱴƏ MJ´ⱴX ´Ä³ ӃX´
produits.  
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Mercosur. Het handelssaldo was tevens het meest positieve, met 737 miljoen euro aan 
handelsoverschot46.  

Wanneer men kijkt naar de data op productniveau , kan men vaststellen dat wat de invoer 47 betreft 
reeds 30,5 % van de totale waarde vrijgesteld is van heffingen. Door het akkoord zal de overige 
69,5 % aan waarde eveneens afgebouwd worden over de komende 10 jaar. Met betrekking tot de 
uitvoer 48 naar Mercosur was slechts 2,2 % van de uitvoerwaarde niet onderhevig aan tarieven. 
Door het akkoord zal een verdere 84,2 % aan waarde afgebouwd worden over de komende 10 
jaar. Op de overige 13,6 % aan waarde zullen de huidige invoertarieven blijven gelden, aangezien 
deze niet opgenomen werden in het akkoord.  

Producten 

Tabel 9. Voornaamste invoerproducten van de chemie- en farmaceutische sector 

  
 Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste invoerwaarde  betreft monoalkylesters van vetzuren. Met 
een waarde van meer dan 25 miljoen euro is deze categorie goed voor een vijfde van de sectoriële 
invoer. De top 10 behelst samen 57 % van de invoerwaarde. Tot slot valt op dat onder de 10 meest 
gewichtige productcategorieën, geen enkel product afkomstig is uit Paraguay of Uruguay.  

Tabel 10. Voornaamste uitvoerproducten van de chemie- en farmaceutische sector49 

 
Bron: TradeMap-databank (ITC- International Trade Center), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste uitvoerwaarde , volgens de TradeMap databank, betreft 
vaccins voor mensen, met een waarde van meer dan 203 miljoen euro, goed voor een aandeel van 
26 % van de sectoriële invoer. De top 10 behelst samen 58 % van de uitvoerwaarde en wordt 
gedomineerd door vaccins en geneesmiddelen voor mensen. Tevens valt op dat de 

                                                           
46 Bron: NBB (INR) 
47 Bron: NBB (INR) 
48 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 
49 Bij de insectendodende middelen kan men een tarief waarnemen van 0,0 %. De eigenlijke heffingsvoet is 
0,003 % maar dit getal werd afgerond tot op één cijfer van de komma. Dit wordt veroorzaakt doordat er wel 
een heffing wordt toegepast in Argentinië maar niet in Brazilië. 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

38260010 Monoalkylesters van vetzuren 100%    нрΦоопΦфоо ϵ    20% 20% 6,5% 10

28432100 Zilvernitraat  100%    мнΦфнтΦлтн ϵ    10% 30% 5,5% 4

35030010 Gelatine 3% 97%   рΦутрΦпфл ϵ      5% 35% 7,7% 4

28276000 Jodiden en jodideoxiden  100%   рΦпффΦлтс ϵ      4% 39% 5,5% 4

38061000 Colofonium en harszuren 69% 31%   пΦунсΦрту ϵ      4% 43% 5,0% 4

28299080 (Per)bromaten en (per)jodaten   100%   пΦнпоΦсол ϵ      3% 46% 5,5% 4

29161200 Esters van acrylzuur  100%   оΦтпоΦофр ϵ      3% 49% 6,5% 4

29161400 Esters van methacrylzuur   100%   оΦнтоΦсфт ϵ      3% 52% 6,5% 4

28492000 Siliciumcarbide  100%    оΦмслΦнфо ϵ      3% 55% 5,5% 4

38231910
Gedistilleerde vetzuren, industrieel, 

eenwaardig
 100%   нΦспоΦонл ϵ      2% 57% 2,9% 0

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

30022029 Vaccins voor mensen, antibiotica 5% 94% 1%  нлоΦтфтΦффн ϵ 26% 26% 2,0% 4

38089199 Insectendodende middelen 2% 98%    фсΦрлтΦтуф ϵ    12% 38% 0,0% 10

29304090 Methionine 1% 99%   ртΦптфΦптф ϵ    7% 46% 2,0% 4

30022027 Vaccins voor mensen, antibiotica 18% 80% 1%  нсΦолсΦптс ϵ    3% 49% 2,0% 4

29304010 Methionine 93%  4% 2% мрΦплуΦнлр ϵ    2% 51% 2,0% 4

30021035 Sera van geïmmuniseerde dieren of personen12% 87%   мпΦпмпΦммф ϵ    2% 53% 16,0% 8

30023090 Vaccins voor dieren 2% 98%   моΦуроΦнпс ϵ    2% 54% 2,0% 4

30049069 Geneesmiddelen, andere 56% 37% 3% 5% ммΦммпΦмрф ϵ    1% 56% 8,2% 8

37011010 Platen en vlakfilm 3% 97%    млΦостΦфлп ϵ    1% 57% 14,0% 10

30043290 Geneesmiddelen, cortisonen 2% 98%   фΦнлфΦспр ϵ      1% 58% 8,0% 8
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uitvoerbestemmingen meer gediversifieerd zijn dan de invoer, omdat ook uitgevoerd wordt naar 
Paraguay en Uruguay.  

Conclusie 

Met handelsstromen van 983 miljoen euro en een handelsoverschot van 737 miljoen euro 
betekent een afbouw van 84,2 % aan uitvoertarieven, in termen van waarde, een opportuniteit 
voor de chemische en farmaceutische sector.  

Productgroep XVI Ɖ Mechanica en elektronica (GS 84-85) 

Context 

Op Europees niveau is, volgens een studie van de LSE50, de mechanische en elektronische 
industrie goed voor ongeveer 25 % van de totale in- en uitvoerwaarde tussen de EU en Mercosur. 
Voor Mercosur representeert deze productgroep een groot aandeel van zijn invoer (ongeveer 28 
% in 2016) maar slechts een klein deel van zijn uitvoer (ongeveer 6 % in 2016). De sectoriële 
handelsbalans is bijgevolg positief voor de EU en negatief voor Mercosur. Wat betreft de 
producten stelt de studie van de LSE, die een productenkorf selecteerde, dat de uitvoer van de EU 
naar Mercosur meer gediversifieerd is dan omgekeerd. Mercosur is volgens deze studie eveneens 
eerder gespecialiseerd in het produceren van intermediaire goederen dan in het vervaardigen van 
afgewerkte producten.  

En Belgique, selon la décomposition en A3851, les secteurs de la fabrication de produits 
 «Z­³ªJº ²ÄX´ Ǝ$.Əŵ TŻⱴ²Ä °XªX«º´ ⱴӃXNº³ ²ÄX´ Ǝ$0Ə Xº TX ªJN| «X´ Xº ⱴ²Ä °XªX«º´ (CK) ont 
comptabilisé 57.520 emplois en moyenne sur la période 2014-2018, ce qui représente 11,4 % de 
ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX ´ŻX´º
ⱴӃXÆⱴX ► ӄŵǑ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ériode, soit 11,9 % de la valeur ajoutée créée par 
ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ 

Wat de handel met Mercosur  betreft werd gemiddeld voor 74 miljoen euro aan mechanische en 
elektronische producten ingevoerd, wat 0,21 % van de totale invoer binnen de sector 
vertegenwoordigt. Voor de uitvoer bedroeg dit 404 miljoen euro (1,47 %). De som van de 
handelsstromen bedraagt bijgevolg 478 miljoen euro, waarmee mechanische- en 
elektronischeproducten de tweede grootste industriële sector is wat betreft de totale 
handelswaarde met Mercosur. Het handelssaldo was tevens positief, met een overschot van 330 
miljoen52.  

Wat betreft de invoer  was reeds 52,1 % van de totale waarde vrijgesteld van heffingen. Door het 
akkoord zal de overige 47,9 % aan waarde eveneens afgebouwd worden over de komende 10 jaar. 
Met betrekking tot de uitvoer 53 naar Mercosur was, volgens gegevens van TradeMap, slechts 
9,7 % van de uitvoerwaarde niet onderhevig aan tarieven. Door het akkoord zal een verdere 79,4 
% aan waarde afgebouwd worden over de komende 10 jaar. De overige 11 % aan waarde zal 
onderworpen blijven aan de huidige invoertarieven, aangezien deze niet opgenomen werden in 
het akkoord. 

                                                           
50 #³­«ŷ źSustainability impact assessment in support of the association agreement negotiations between the 
(Ä³­°XJ« C« ­« J«T 5X³N­´Ä³Żŵ &³JZº .«ºX³ ª >X°­³ºŸLondon School of Economics, October 2019 
51  ººX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«NӃJºÄ³X TX´ JNº Æ ºⱴ´ ⱴN­«­ª ²ÄX´Ə MJ´ⱴX ´Ä³
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ ²Ä  T ZZⱳ³X TX NXӃӃX TÄ N­ªªX³NX Ǝ?É´ºⱳªX |J³ª­« ´ⱴƏ MJ´ⱴX ´Ä³ ӃX´
produits.  
52 Bron: NBB (INR) 
53 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 
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Producten 

Tabel 11. Voornaamste invoerproducten van de mechanische- en elektronische sector 

 
Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De vier productcategorieën met de hoogste invoerwaarde  betreffen telkens 
meerfasenwisselstroommotoren. Met een waarde van bijna 19 miljoen euro zijn deze samen goed 
voor een vierde van de sectoriële invoer. De top 8 behelst samen ongeveer een derde van de 
invoerwaarde.  

Tabel 12. Voornaamste uitvoerproducten van de mechanische- en elektronicasector 

 
Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste uitvoerwaarde  betreft luchtpompen e.d. Met een waarde 
van meer dan 13 miljoen euro zijn deze goed voor ongeveer 8 % van de sectoriële uitvoer. De top 
10 behelst samen 30 % van de uitvoerwaarde. Tot slot valt op dat de meest gewichtige 
productcategorieën gedomineerd worden door luchtpompen.  

Conclusie 

Wat betreft de invoerwaarde was reeds 52,1 % vrijgesteld van heffingen, terwijl omgekeerd 
slechts 9,7 % van de uitgevoerde waarde vrijgesteld werd. Ten tweede kan men vaststellen dat de 
momenteel toegepaste heffingen in Mercosur gemiddeld hoger zijn dan de huidige EU-heffingen. 
Hierdoor kan men gewag maken van een asymmetrische tarifaire situatie. Het EU-Mercosur 
handelsakkoord zou de tarifaire regimes meer in evenwicht brengen, wat op zijn beurt een 
opportuniteit kan betekenen voor de Belgische mechanica- en elektronicasector. 

Sector V Ɖ Minerale producten (GS 25-27) 

Context 

Wat betreft de Belgische handel met Mercosur  werd, in de periode 2014-2018 gemiddeld voor 
334 miljoen euro aan minerale producten ingevoerd, wat 0,89 % van de totale invoer binnen de 
sector vertegenwoordigt. Voor de uitvoer bedroeg dit 118 miljoen euro (0,53 %). De som van de 
handelsstromen bedraagt 452 miljoen euro, waarmee de minerale sector de derde grootste sector 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

85015381 Meerfasenwisselstroommotoren, 75 - 375 kW 100% сΦмслΦнфр ϵ   8% 8% 2,7% 0

85015230 Meerfasenwisselstroommotoren, 7,5 - 37 kW 100% рΦруоΦмто ϵ   7% 16% 2,7% 0

85015220 Meerfasenwisselstroommotoren, 750 W - 7,5 kW 100% пΦуппΦтло ϵ   6% 22% 2,7% 0

85015290 Meerfasenwisselstroommotore, 37 - 75 kW 100% нΦплмΦссл ϵ   3% 25% 2,7% 0

84099900 Delen bestemd  voor diesel- en semi-dieselmotoren21% 79% 0% 0% нΦнфпΦпом ϵ   3% 28% 2,7% 4

85015394 Meerfasenwisselstroommotoren, 375 - 750 kW 100% мΦнмрΦоуф ϵ   2% 30% 2,7% 0

84669400 Delen bestemd  voor gereedschapswerktuigen 0% 100% 0% мΦнмпΦтос ϵ   2% 32% 1,2% 0

84833080 Lagerschalen 67% 33% 0% мΦмспΦопф ϵ   2% 33% 3,4% 4

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

84148012 Luchtpompen e.d. 21% 75% 1% 3% моΦоусΦрпт ϵ    8% 8% 13,4% 15

85021319 Elektrische generatoraggregaten 100% 0% фΦоомΦффл ϵ      5% 13% 14,0% 15

84335100 Maaidorsers 5% 15% 24% 56% сΦфлнΦпсу ϵ      4% 17% 2,8% 10

84834010 Getande overbrengingen en wrijvingswielen9% 88% 0% 2% пΦрлнΦоно ϵ      3% 20% 19,3% 15

84149039 Delen van luchtpompen 16% 82% 1% 1% оΦотсΦпму ϵ      2% 22% 11,8% 10

84148019 Luchtpompen 14% 84% 2% 1% оΦотоΦлпт ϵ      2% 24% 13,7% 10

84339090
Delen van machines e.d. voor het 

oogsten van landbouwproducten
9% 89% 1% 2% оΦлфсΦомр ϵ      2% 25% 13,7% 10

85432000 Elektrische signaalgeneratoren 100% 0% 0% нΦтссΦфмп ϵ      2% 27% 14,0% 10

84295219 Mechanische schoppen 21% 75% 0% 4% нΦтоуΦстт ϵ      2% 29% 13,5% 10

84362900 Machines en toestellen voor de pluimveeteelt22% 77% 1% нΦрурΦрст ϵ      1% 30% 13,9% 8
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in België is wat betreft de totale handelswaarde met Mercosur. Het handelssaldo was echter 
negatief, met een tekort van bijna 217 miljoen euro54. 

Op productniveau  was, wat betreft de invoer , reeds 95 % van de totale waarde vrijgesteld van 
heffingen. Door het akkoord zal de overige 5 % aan waarde eveneens afgebouwd worden over de 
komende 10 jaar. Met betrekking tot de uitvoer 55 naar Mercosur was 96,1 % van de uitvoerwaarde 
niet onderhevig aan tarieven. Door het akkoord zal een verdere 1,2 % aan waarde afgebouwd 
worden. De overige 2,7 % aan waarde zal de huidige invoertarieven blijven betalen, aangezien 
deze niet opgenomen werden in het akkoord.  

Producten 

Tabel 13. Voornaamste invoerproducten van de minerale sector 

 
Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste invoerwaarde  betreft ruwe lichte oliën, met een waarde van 
meer dan 12 miljoen euro, goed voor een aandeel van 4,1 % van de sectoriële invoer. Dit is het 
enige product met een invoerwaarde waarbij één miljoen euro wordt overgeschreden. Wat de 
uitvoer  betreft werden geen productcategorieën waargenomen met een waarde hoger dan één 
miljoen euro en werden deze bijgevolg niet opgenomen in de analyse.  

Conclusie 

Doordat quasi alle handelsstromen tussen België en Mercosur in deze sector reeds vrijgesteld zijn 
van heffingen kan men stellen dat het akkoord slechts een marginale impact zal hebben. Dit geldt 
eveneens voor de bedrijven die ruwe lichte oliën invoeren. Dit akkoord zou hen beïnvloeden, al is 
het slechts in beperkte mate, aangezien het huidige tarief slechts 1,7 % bedraagt.  

Sector IV Ɖ Voedingsindustrie (GS 16-24) 

Context 

En Belgique, selon la décomposition en A3856, le secteur de la fabrication de denrées alimentaires, 
de boissons et de produits à base de tabac (CA) a comptabilisé 96.160 emplois en moyenne sur la 
période 2014-2018, ce qui représente 19,1 ӆ TX ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «Tustrie manufacturière. En ce qui 
N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX ´ŻX´º ⱴӃXÆⱴX ► Ӆŵǎ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³
la période, soit 15,1 ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX N³ⱴⱴX °J³ ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ 

Wat de handel met Mercosur  betreft werd g emiddeld voor bijna 307,4 miljoen euro aan 
voedingsproducten ingevoerd, wat 2,69 % van de totale invoer binnen de sector 
vertegenwoordigt. Voor de uitvoer bedroeg dit 87 miljoen euro (0,57 %). De som van 
handelsstromen bedraagt bijna 395 miljoen euro, waarmee de voedingssector de vierde grootste 
Belgische industriële sector is wat betreft de totale handelswaarde met Mercosur. Het 

                                                           
54 Bron: NBB (INR) 
55 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 
56  ººX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«NӃJºÄ³X TX´ JNº Æ ºⱴ´ ⱴN­«­ª ²ÄX´Ə MJ´ⱴX ´Ä³
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ qui diffère de celle du commerce (Système harmonisé) basée sur les 
produits.  

 

 

 

 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Tarief Afbouw

27079911 Ruwe lichte oliën 18% 82% мнΦтлуΦлрс ϵ    4% 1,7% 0
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handelssaldo was echter negatief, met een tekort van 220 miljoen euro57. Enkel de minerale sector 
liet een groter tekort optekenen . 

Wat betreft de invoer  was reeds 35,4 % van de totale waarde vrijgesteld van heffingen. Door het 
akkoord zal een verdere 63,5 % aan waarde eveneens afgebouwd worden. Met betrekking tot de 
uitvoer 58 naar Mercosur waren alle voedingsproducten onderhevig aan tarieven. Door het akkoord 
zullen quasi alle (99,9 %) tarieven afgebouwd worden. Slechts op enkele producten (0,1 % van de 
sectoriële uitvoerwaarde) zullen de huidige tarieven blijven gelden. 

Producten 

Tabel 14. Voornaamste invoerproducten van de voedingsector  

 
Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorieën met de hoogste invoerwaarden  zijn sinaasappelsappen. Met een 
collectieve waarde van meer dan 146 miljoen euro zijn deze goed voor een aandeel van meer dan 
42 % van de sectoriële invoer. De top 10 behelst samen 59 % van de invoerwaarde.  

Tevens zijn in de voedingsindustrie enkele specifieke volume-quota van toepassing. Deze dienen 
om sommige producten een extra mate van tijdelijke concurrentiële bescherming te bieden. Bij het 
°³­TÄNº Xº|ÉӃJӃN­|­Ӄ |­ÄTº JZM­ÄÇ³Xz ªX ź(2ǎŻ  « TJº XX« |XZZ «z ÆJ« ӄŵǑ XÄ³­ °X³ |XNº­Ӄ ºX³
wordt toegepast voor de hoeveelheid die nog binnen het toegepaste volume-quotum valt. Voor 
elke bijkomende hectoliter wordt een h effing van 19,2 euro per hectoliter toegepast. Dit volume -
quotum wordt verhoogd tot dit 600.000 ton bereikt in jaar 10, waarna dit quotum van kracht blijft. 
Wat tabak betreft, wordt een heffing van 11,2 % op de waarde toegepast, met een ondergrens 
van 22 euro per 100 netto kilogram en een bovengrens van 56 euro per 100 netto kilogram59. 
Voor Madeirawijn e.d. geldt, indien deze tussen de 15 % en 18 % alcoholpercentage bevat, een 
heffing van 18,6 euro per hectoliter. Indien het alcoholpercentage van deze producten hoger of 
lager zijn, zijn de heffingen per hectoliter ook hoger of lager, zij zijn immer afhankelijk van het 
alcoholpercentage. Voor zowel tabak als Madeirawijn e.d. worden alle heffingen na 4 jaar 
geëlimineerd. 

                                                           
57 Bron: NBB (INR) 
58 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 
59 #³­«ŷ ż6XÇ (C-5X³N­´Ä³ º³JTX Jz³XXªX«ºŸ A|X Jz³XXªX«º  « °³ «N °ӃXŸŽBrussels, 1 July 2019. EC 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

20091998 Sinaasappelsap (Brix > 20 %) 100% туΦрмпΦснл ϵ 23% 23% 12,2% 7

20091200 {ƛƴŀŀǎŀǇǇŜƭǎŀǇ ό.ǊƛȄ Җ нл ҈ύ100% суΦнфмΦлтм ϵ 20% 42% 12,2% 7

16025095 Bereidingen en conserven van rundervlees 100% ннΦсслΦмтс ϵ 6% 49% 16,6% 4

21069092 Preparaten voor menselijke consumptie 100% мсΦмфмΦттф ϵ 5% 53% 12,8% 10

24012085 Tabak, "flue-cured" 100% тΦлонΦпос ϵ   2% 55% Zie tekst 4

22071000
Ethylalcohol met een alcohol-volumegehalte 

van >= 80%
87% 13% пΦлтуΦпмл ϵ   1% 56% мфΣн ϵκƘƭEL1

22042196
Madeirawijn, Sherrywijn Xereswijn en Moscatel 

de Setubal
97% 1% 1% нΦуусΦутт ϵ   1% 57% Zie tekst 4

24011070 Tabak, "dark-air-cured" 12% 74% 14% 0% нΦруфΦрто ϵ   1% 58% Zie tekst 4

21022019 Gist, inactief 100% нΦпмлΦорс ϵ   1% 59% 5,1% 0

24012035 Tabak, "light-air-cured" 2% 98% нΦплоΦмтт ϵ   1% 59% Zie tekst 4



 

45 

 

Tabel 15. Voornaamste uitvoerproducten van de voedingsector 

 
Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste uitvoerwaarde , volgens de TradeMap databank, betreft 
bevroren aardappelen. Met een waarde van meer dan 50 miljoen euro is deze productcategorie 
goed voor een aandeel van 52 % van de sectoriële uitvoer. De top 10 behelst samen meer dan 92 
% van de uitvoerwaarde.  

Bij de Ä ºÆ­X³ ¦J« ªX« XÆX«XX«´ X«¦XӃX Ä ºÊ­«TX³Ӄ ¤¦X JZM­ÄÇ³Xz ªX´ ÇJJ³«XªX«Ÿ &X N­TX ź$,ǎŻ
bij chocoladebereidingen wilt zeggen dat de huidige invoerheffingen gedurende de eerste 10 jaar 
van kracht blijven voor de eenheden die buiten een volume-quotum vallen. Voor 
chocoladebereidingen (CN8 18069000) groeit het quotum van 6.320 ton in het eerste jaar naar 
17.640 ton in jaar 10. Voor chocoladebereidingen met productcode 18062000 groeit het quotum 
ÆJ« ǎŸǓǎǍ «JJ³ ǑŸǓӄǍ º­«Ÿ E­­³ TX °³­TÄNºX« ªXº JZM­ÄÇ³Xz ªX ź$,ǏŻgeldt hetzelfde principe, 
maar dan over een periode van 15 jaar. Specifieker wordt voor cacaoloos suikerwerk het quotum 
uitgebreid van 771 ton naar 2.030 ton en voor chocoladebereidingen (CN8 18063210) van 1.800 
ton naar 5.200 ton. Na respectievelijk 10 en 15 jaar worden zowel de volume-quota als de tarieven 
volledig geëlimineerd.  

Conclusie 

Door het akkoord zullen de tarieven op een bijkomende 63,5 % van de invoerwaarde en 99,9 % 
van de uitvoerwaarde afgebouwd worden. Daarmee zullen, na het handelsakkoord, quasi alle 
wederzijdse tarieven afgebouwd zijn. De voornaamste invoerproducten zijn sinaasappelsap, 
rundsconserven en tabak terwijl de voornaamste uitvoerproducten bevroren aardappelproducten 
en chocoladebereidingen zijn. 

Sector XIV Ɖ Edele metalen en juwelen (GS 71) 

Context 

En Belgique, selon la décomposition en A3860, le secteur de la métallurgie et fabrication de 
°³­TÄ º´ ªⱴºJӃӃ ²ÄX´ŵ ► ӃŻXÈNX°º ­« TX´ ªJN| «X´ Xº TX´ ⱴ²Ä °XªX«º Ǝ$,Ə J N­ª°ºJM Ӄ ´ⱴ ӅǍŸӄǍǍ
emplois en moyenne sur la période 2014-2018, ce qui représente 16 ӆ TX ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «TÄ´º³ X
ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX ´ŻX´º ⱴӃXÆⱴX ► ӄŵǓ ª ӃӃ J³T´
TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TXŵ ´­ º ǎǏŵǒ ӆ TX ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX N³ⱴⱴX °J³ ӃŻ «TÄ´º³ X
manufacturière. 

                                                           
60 AtºX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«NӃJºÄ³X TX´ JNº Æ ºⱴ´ ⱴN­«­ª ²ÄX´Ə MJ´ⱴX ´Ä³
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ ²Ä  T ZZⱳ³X TX NXӃӃX TÄ N­ªªX³NX Ǝ?É´ºⱳªX |J³ª­« ´ⱴƏ MJ´ⱴX ´Ä³ ӃX´
produits.  

 

 

 

 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

20041000 Aardappelen, bevroren 1% 93% 6% рлΦснпΦмнн ϵ 52% 52% 14,0% 8

19059090 Brood, gebak, biscuits en andere bakkerswaren 100% тΦсфтΦтур ϵ   8% 60% 18,0% 15

23099090 Bereidingen voor diervoer 7% 80% 7% 6% сΦлсфΦпоф ϵ   6% 67% 8,7% 10

18069000 /ƘƻŎƻƭŀŘŜōŜǊŜƛŘƛƴƎŜƴ όҖ н ƪƎύΣ ƴƛŜǘπǘŀōƭŜǘǎ6% 92% 1% 2% рΦруфΦфтп ϵ   6% 72% 19,9% CH1

18062000 Chocoladebereidingen (> 2 kg) 6% 93% 1% рΦмлфΦмун ϵ   5% 78% 18,0% CH1

22030000 Bier van mout 5% 85% 9% 1% пΦффпΦртр ϵ   5% 83% 20,0% 10

21021090 Gist, levend 2% 98% пΦлотΦтор ϵ   4% 87% 14,0% 10

17049010 Cacaoloos suikerwerk 7% 92% 1% мΦфолΦурс ϵ   2% 89% 20,0% CH2

18063210 /ƘƻŎƻƭŀŘŜōŜǊŜƛŘƛƴƎŜƴ όҖ н ƪƎύΣ ǘŀōƭŜǘǎ2% 84% 14% мΦтфтΦтфм ϵ   2% 91% 20,0% CH2

21069090 Producten voor menselijke consumptie, n.e.g. 15% 55% 30% мΦпртΦумп ϵ   2% 92% 16,0% 10
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Wat de handel met Mercosur  betreft werd gemiddeld voor 302,3 miljoen euro aan edele metalen 
en juwelen ingevoerd, wat 1,85 % van de totale invoer binnen de sector vertegenwoordigt. Voor 
de uitvoer, volgens de NBB, bedroeg dit 30 miljoen euro61 (0,17 %). De som van de handelsstromen 
was 332 miljoen euro, waarmee edele metalen en juwelen de vijfde grootste sector in België is 
wat betreft de totale handelswaarde met Mercosur. Het handelssaldo was, van alle industriële 
productgroepen, het meest negatieve, met een tekort van 272 miljoen euro 62.  

Wat betreft de invoer  was de totale waarde reeds vrijgesteld van heffingen. Hierin verandert het 
akkoord bijgevolg niets. Met betrekking tot de uitvoer  naar Mercosur was slechts 0,1 % van de 
uitvoerwaarde niet onderhevig aan tarieven. Door het akkoord zullen quasi alle (99,9 %) tarieven 
afgebouwd worden.  

Producten 

Tabel 16. Voornaamste uitvoerproducten van de edelmetalen- en juwelensector 

 
Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

Wat de invoer  betreft werd geen enkel product waargenomen met een waarde die een miljoen 
euro overschreed. De productcategorie met de hoogste uitvoerwaarde , volgens de TradeMap-
databank, betreft zilver, met een waarde van meer dan 28 miljoen euro. Hiermee is dit product 
goed voor een aandeel van 47 % van de sectoriële invoer. De top 5 behelst samen 99,8 % van de 
invoerwaarde. Tot slot werd bij de belangrijkste producten geen uitvoer naar Paraguay of Uruguay 
waargenomen.  

Conclusie 

In de sector van de edele metalen en juwelen kan men een grote asymmetrie vaststellen wat 
betreft de toegepaste invoertarieven. Momenteel zijn de invoertarieven in België immers 
onbestaande, terwijl op de quasi volledige uitgevoerde waarde naar Mercosur wel heffingen 
worden betaald. Het akkoord zou echter de tarieven op 99,9 % van de uitgevoerde waarde 
afbouwen, waardoor men van een meer evenwichtig tarifair regime kan spreken. Op 
productniveau zou het in werking treden van het akkoord voornamelijk invloed hebben op 
Belgische uitvoerders van zilver. 

                                                           
61 De edele metalen en juwelensector liet het grootste procentuele verschil tussen beide bronnen optekenen, 
wat betreft de uitvoergegevens. NBB: 30 miljoen euro. TradeMap: 60 miljoen euro. Zie tabel 2 voor een 
overzicht.  
62 Bron: NBB (INR) 

 

 

 

 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

71069100 Zilver 100% нуΦпснΦпмр ϵ    47% 47% 6,0% 8

71102100 Palladium, onbewerkt of in poedervorm 100% ннΦуфпΦрсу ϵ    38% 85% 2,0% 4

71101100 Platina, onbewerkt of in poedervorm 46% 54% рΦпфпΦлсф ϵ      9% 94% 2,0% 4

71023900 Diamant, bewerkt 100% мΦунуΦулф ϵ      3% 97% 10,0% 8

71103100 Rhodium, onbewerkt of in poedervorm 100% мΦрлсΦффр ϵ      2% 100% 2,0% 4
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Sector XVII Ɖ Vervoermaterieel (GS 86-89) 

Context 

Op Europees niveau was, volgens een studie van de LSE63, de sector van het vervoermaterieel in 
2016 goed voor een handelsoverschot van ongeveer 90 miljard euro. Zij stelden echter vast dat 
het invoervolume sneller groeit dan de uitvoer, waardoor dit handelsoverschot dreigt te slinken. 
Zo bedroeg in 2013 het handelsoverschot van de EU met Mercosur nog 1,9 miljard euro, terwijl 
dit in 2016 gedaald was tot 702 miljoen euro. De studie van de LSE maakte tevens gebruik van 
XX« ź$­ª°ÄºJMӃX +X«X³JӃ (²Ä Ӄ M³ ÄªŻ ªXº|­T­Ӄ­z X X« ´N|JººX  « TJº TX Ä ºÆ­X³ ÆJ« TXÊX ´XNº­³
naar Mercosur door de inwerkingtreding van het akkoord zou stijgen tussen 95 % en 114 %, terwijl 
de invoer zou stijgen met 41 % tot 48 %.  

En Belgique, selon la décomposition en A3864, le secteur de la fabrication de matériels de transport 
(CL) a comptabilisé 37.720 emplois en moyenne sur la période 2014-2018, ce qui représente 7,5 % 
TX ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ (« NX ²Ä  N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX
´ŻX´º ⱴӃXÆⱴX ► ǐŵǐ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TXŵ ´­ º ӄŵǏ % de la valeur ajoutée créée 
°J³ ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ 

Wat de handel met Mercosur  betreft werd gemiddeld voor bijna 25 miljoen euro aan 
vervoersmiddelen ingevoerd, wat 0,08 % van de totale invoer binnen de sector vertegenwoordigt. 
Voor de uitvoer bedroeg dit net geen 284 miljoen euro (0,95 %). Het handelssaldo is bijgevolg 
positief, met een overschot van 259 miljoen euro. De som van de handelsstromen bedraagt 309 
miljoen euro, waarmee de sector van het vervoermaterieel de zesde grootste sector van België is, 
wat betreft de totale handelswaarde met Mercosur. Wat  betreft de invoer was slechts 0,2 % van 
de totale waarde vrijgesteld van heffingen. Door het akkoord zal de overige 99,8 % aan waarde 
eveneens afgebouwd worden. Met betrekking tot de uitvoer 65 naar Mercosur was 17,2 % van de 
totale uitgevoerde waarde niet onderhevig aan tarieven. Door het akkoord zal een verdere 82,1 % 
aan waarde afgebouwd worden, gespreid over 15 jaar, met voor sommige producten een 
bijkomend volume-quotum. De overige 0,7 % aan waarde zal de huidige invoertarieven blijven 
betalen, aangezien deze productcategorieën niet opgenomen werden in het akkoord.  

Producten 

Tabel 17. Voornaamste invoerproducten van de vervoermaterieelsector 

 
Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste invoerwaarde  betreft vliegtuigen en andere luchtvaartuigen, 
met een gemiddelde waarde van meer dan 11 miljoen euro, is deze goed voor een aandeel van 
46 % van de sectoriële invoer. De top vijf behelst samen 89 % van de invoerwaarde.  

                                                           
63 #³­«ŷ ź?Ä´ºJ «JM Ӄ ºÉ  ª°JNº J´´X´´ªX«º  « ´Ä°­°³º ­Z º|X J´´­N Jº ­« Jz³Xement negotiations between the 
(Ä³­°XJ« C« ­« J«T 5X³N­´Ä³Żŵ &³JZºInterim Report. London School of Economics, October 2019 
64  ººX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«clature des activités économiques) basée sur 
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ ²Ä  T ZZⱳ³X TX NXӃӃX TÄ N­ªªX³NX Ǝ?É´ºⱳªX |J³ª­« ´ⱴƏ MJ´ⱴX ´Ä³ ӃX´
produits.  
65 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

88023000 Vliegtuigen en andere luchtvaartuigen 100% ммΦпрфΦрсм ϵ 46% 46% 2,7% 0

88033000
Delen van hefschroefvliegtuigen of van 

vliegtuigen
0% 100% пΦпрфΦспп ϵ   18% 65% 2,7% 0

87089997
Delen en voor tractors,  bussen,  automobielen 

e.d.
6% 93% 0% 0% нΦсфнΦфтн ϵ   11% 75% 3,5% 7

87084020
Versnellingsbakken e.d. bestemd voor 

industriële montage
100% нΦмлфΦрмп ϵ   9% 84% 3,0% 7

87088035
Schokdempers voor tractors,  bussen, voor 

automobielen e.d.
94% 6% мΦмфпΦунф ϵ   5% 89% 4,5% 7
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Tabel 18. Voornaamste uitvoerproducten van de vervoermaterieelsector 

 
Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De drie productcategorieën met de hoogste uit voerwaarde, volgens de TradeMap-databank, 
MXº³XZZX« JÄº­Ż´Ÿ 5Xº XX« N­ӃӃXNº XÆX ÇJJ³TX ÆJ« ªXX³ TJ« ǒǏ ª Ӄ¤­X« XÄ³­ Ê ¤« TXÊX z­XT Æ­­³
een aandeel van 61 % van de sectoriële invoer. De top acht behelst samen 73 % van de 
invoerwaarde.  

Alle tariefverminder ingen door Mercosur zijn lineair, met uitzondering van personenwagens 
ƎJZM­ÄÇ³Xz ªX źǎǒEŻƏŸ &XÊX ÊÄӃӃX« Æ­ӃӃXT z JZzXM­ÄÇT Ç­³TX« T­­³ 5X³N­´Ä³ ­ÆX³ XX« ´°J««X
van 15 jaar. De eerste zeven jaar behelzen een overgangsperiode waarbij op de eerste 50.000 
ingevoerde eenheden een tarief moet worden betaald ter waarde van de helft van het MFN66-
tarief. Op de volgende eenheden dient de volledige heffing betaalt tijdens deze eerste zeven jaar. 
Na de overgangsperiode zullen de heffingen verlaagd worden volgens een versneld tempo om 
uiteindelijk te verdwijnen tegen het einde van deze ontmantelingsperiode. Tarieven op auto-
onderdelen zullen voor het merendeel afgebouwd worden binnen de 10 jaar. 

Conclusie 

Men kan vaststellen dat, voor de sector van het vervoersmaterieel, het akkoord een lagere 
relatieve bijkomende afbouw betekent voor de uitvoer (82,1 %) dan de invoer (99,8 %). Anderzijds 
kan men vaststellen dat de tarieven die Mercosur momenteel toepast gemiddeld genomen hoger 
zijn dan die van de EU. 

Sector XV Ɖ Onedele metalen (GS 72-83) 

Context 

Wat betreft de Belgische handel met Mercosur kan men, in de periode 2014-2018, vaststellen dat 
er gemiddeld voor bijna 151 miljoen euro aan onedele metalen ingevoerd werd, wat 0,78 % van 
de totale invoer binnen de sector vertegenwoordigt. Voor de uitvoer bedroeg dit 108 miljoen euro 
(0,5 %). De som van de handelsstromen bedraagt 259 miljoen euro, waarmee de onedele metalen 
de zevende grootste sector van België is, wat betreft de totale handelswaarde met Mercosur. Het 
handelssaldo was echter negatief, met een tekort van 43 miljoen euro67.  

Wat betreft de invoer  was reeds 89,2 % van de totale waarde vrijgesteld van heffingen. Door het 
akkoord zal de overige 10,8 % aan waarde eveneens afgebouwd worden over maximaal 10 jaar. 
Met betrekking tot de uitvoer 68 naar Mercosur was slechts 0,2 % van de uitvoerwaarde niet 
onderhevig aan tarieven. Door het akkoord zal een verdere 89,3 % aan waarde afgebouwd 
worden. De overige 10,5 % aan waarde zal de huidige invoertarieven blijven betalen, aangezien 
deze producten niet opgenomen werden in het akkoord.  

                                                           
66 MFN = Most -Favoured Nation 
67 Bron: NBB (INR) 
68 Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum) 

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

87032310 Automobielen, cilinderinhoud 2500 - 3000 cm³ 6% 94% 0% 0% офΦфрмΦмон ϵ    47% 47% 35,0% 15V

87032210 Automobielen, cilinderinhoud 1000 - 1500 cm³57% 42% 0% 1% уΦотпΦрмм ϵ      10% 57% 34,8% 15V

87033210 Automobielen, cilinderinhoud 1500 - 2500 cm³ 1% 87% 12% оΦнпфΦтлл ϵ      4% 61% 34,4% 15

87088000 Ophanginrichtingen en delen daarvan 20% 79% 0% 1% нΦфноΦрфн ϵ      3% 65% 18,0% 15

87082999 Delen en toebehoren van carrosserieën 38% 60% 0% 2% нΦрупΦстп ϵ      3% 68% 18,0% 10

87089990 Delen voor tractors, bussen, automobielen e.d.15% 79% 1% 5% нΦпплΦомс ϵ      3% 71% 17,9% 15

87084090
Versnellingsbakken tractors, bussen, 

automobielen e.d.
2% 94% 0% 4% мΦлфпΦумо ϵ      1% 72% 18,0% 15

87085099 Drijfassen met differentieel 1% 98% 0% 1% мΦлнрΦлмм ϵ      1% 73% 18,0% 15
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Producten 

Tabel 19. Voornaamste invoerproducten van de onedele metalensector 

 
Bron: NBB (INR), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste invoerwaarde  betreft ruw aluminium. Met een waarde van 
meer dan 10 miljoen euro is deze categorie goed voor een aandeel van 7 % van de sectoriële 
invoer. Tevens valt op dat onder deze twee meest gewichtige productcategorieën, geen enkel 
product afkomstig is van Paraguay of Uruguay. 

Tabel 20. Voornaamste uitvoerproducten van de onedele metalensector 

 
Bron: TradeMap-databank (Internationaal Handelscentrum), Europese Commissie (EC), eigen berekeningen 

De productcategorie met de hoogste uitvoerwaarde , volgens de TradeMap databank, betreft 
werken van aluminium. Met een waarde van meer dan 13 miljoen euro is deze goed voor een 
aandeel van 15 % van de sectoriële invoer. De top 10 behelst samen 57 % van de uitvoerwaarde.  

Conclusie 

Net zoals in de sector van de edele metalen en juwelen kan men bij de onedele metalen spreken 
van asymmetrische tarifaire regimes. Momenteel is immers 89,2 % van de invoer vrijgesteld van 
heffingen, terwijl dit voor de uitvoer slechts 0,2 % bedraagt. Het akkoord zou echter 89,3 % van 
de uitvoertarieven afbouwen en bijgevolg beide tarifaire regimes meer in evenwicht brengen. 
Eveneens kan men vaststellen dat de Mercosur-tarieven gemiddeld genomen hoger zijn dan de 
EU-tarieven.  

Sector VII Ɖ Kunststoffen en rubber (GS 39-40) 

Context 

En Belgique, selon la décomposition en A3869, le secteur de la fabrication de produits en 
NJ­ÄºN|­ÄN Xº X« °ӃJ´º ²ÄX J «´  ²ÄX TŻJÄº³X´ °³­TÄ º´ ª «ⱴ³JÄÈ «­« ªⱴºJӃӃ ²ÄX´ Ǝ$+Ə J
comptabilisé 51.260 emplois en moyenne sur la période 2014-2018, ce qui représente 10,2 % de 
ӃŻXª°Ӄ­  TX ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ (« NX²Ä  N­«NX³«X ӃJ ÆJӃXÄ³ J¤­ÄºⱴX TX NX ´XNºXÄ³ŵ XӃӃX ´ŻX´º
ⱴӃXÆⱴX ► ǑŵǓ ª ӃӃ J³T´ TŻXÄ³­´ X« ª­ÉX««X ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TXŵ ´­ º ӅŵǓ % de la valeur ajoutée créée par 
ӃŻ «TÄ´º³ X ªJ«ÄZJNºÄ³ ⱳ³XŸ 

                                                           
69  ººX«º ­«ŵ  Ӄ ´ŻJz º  N  TX ӃJ «­ªX«NӃJºÄ³X 6 $( Ǝ6­ªX«NӃJºÄ³X TX´ JNº Æ ºⱴ´ ⱴN­«­ª ²ÄX´Ə MJ´ⱴX ´Ä³
ӃŻJNº Æ ºⱴ °³ «N °JӃX TŻÄ«X X«º³X°³ ´Xŵ ²Ä  T ZZⱳ³X TX NXӃӃX TÄ N­ªªX³NX Ǝ?É´ºⱳªX |J³ª­« ´ⱴƏ MJ´ⱴX ´Ä³ ӃX´
produits.  

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

76011000 Aluminium, niet-gelegeerd, ruw 32% 68% млΦнрлΦсрт ϵ 7% 7% 6,0% 10

73259100 Kogels e.d. artikelen voor breekmachines, gegoten 100% мΦроуΦрто ϵ   1% 8% 2,7% 0

Code Beschrijving AR BR PY UY Waarde % Som % Tarief Afbouw

76169900 Werken van aluminium, n.e.g. 0% 99% 0% 0% моΦуснΦтнл ϵ 15% 15% 14,0% 10

72171019 Draad van ijzer of van niet-gelegeerd staal 100% млΦуунΦонн ϵ 12% 26% 12,0% 10

72103010 Gewalste platte producten van ijzer of staal 99% 1% рΦлптΦфуф ϵ   5% 32% 12,0% 10

72171090 Draad van ijzer of staal 0% 100% пΦумлΦппр ϵ   5% 37% 12,0% 10

72254090
Gewalste platte producten van gelegeerd niet-

roestvrij staal
9% 91% пΦтммΦппо ϵ   5% 42% 14,0% 10

76109000
Constructiewerken en delen van constructiewerken, 

van aluminium
0% 100% 0% пΦррлΦуоф ϵ   5% 47% 16,0% 10

72259100
Gewalste platte producten van gelegeerd, niet-

roestvrij staal
100% 0% нΦсонΦном ϵ   3% 50% 14,0% 10

72192200 Platte producten van roestvrij staal 81% 19% 1% нΦпрлΦуул ϵ   3% 52% 9,1% 10

73269090 Werken van ijzer- of staal, n.e.g. 14% 85% 0% 1% нΦносΦсмн ϵ   2% 55% 18,0% 10

73181500 Schroeven en bouten 4% 95% 1% 1% нΦмрлΦрфл ϵ   2% 57% 16,3% 10






































































































